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~\ llation 

11 ' s'inclinant 1le-
l() • neoi11Pa1·ab1 ,_ "•~t e héros cln 
" Cél• l&22 eb,.e la Victoire 
' •t1e ~ • q.,, 5 succès de tout 

lii. •n ont été les 

1
PD1b1es au Hatav 
~~nt de l'ampleur 

I;\ 
1 ~9 · (du. 
. •• n0ll corr, du Tan .). 

~yoh •et ~•Iles :parvenues ici, 
~ .. i.t.•a r~0U.ble dejour en jour. 

'•n;u Présentant& de l'au­
"'i. '°nt e, au lieu d'arrêter les 

lti ._, train d'attiser le 
\~~%·I.e nombre de nos 
i.,;"l~e 

8
,
1 •ont obligés de fer-

~titat accroît de jour en 
~' d:ura tirent des coups 

, '' • s endroits proches 
\ ~et d llrcs. Ils effraient la 

Grt O.IJ.IJ, t ' tl •ad en du fil à retor-
101•1l!en~ P~lice. On enregis­

l.\; ('"-c . cinq à six victimes 
~ ·~ <le~•dents dus aux dé­
~ ~t~· tneneurs. 

i ~ll~~e3 de. soiidiplômB 
9 

ab1ha 6ükçBn 
r/,"1 (D1,---

011 Q111 c..orr. du Tan) 
Qft1c q I i .,, ures a 110/r~ 
'"•;' 'l!te \·ab1fla <iokçm. 
, 0111e • • 

o1, • '011 d1plo111e d a-
~, 0 

1111 bat sera or11a11i.,-e 
nt · 

t,. '~ invite-. a 'e /Jal 
av1 I 

~ f "e11rs. La œur d.: 
l /1 '1u11 rk 'fm, 4/ ~hu 

~ '•111 l'q,. 1t r tl1v1,,101111a1rc• el 
111e • 

!; , e fultri1tm .rll/<11', 
'11e "'' e/ 
1 r/ 1 "' />0/11 ms1ster 

1• 11 Q r 11//>e d<~ d1p!c-
' '•s l </ < e 'lift Sa/J1/1<1 

,,,, batrq11er a éte do1111e 
,.,,,. d 

a,111 c 110~ /!( tes.c·'e.111 
'

0
°''c 1-ahrl'c/dm JI/lm• 

~ '"I•/' et 11, 
1emeut la cére-

t1 ..\ lf/lJ 
1pr Jles resteront Ci' 

" 1"0111 
t r "" "" I <J 111 -"'ra ~ b Co/ 1 , 

""'" q11 < t I 1v1a/1,,n 1 
"'" '''" nt a111enc les l<Jrc d , 

l.sk1~cltir, 

La protestation britannique à Tokio 

Ln 6rnnds-Brstngns insists pour 
ln protsction dEs non-combattants 

I,onilres, .?:l. ~\.A. La note tic protesta­
tion ~tue le g-ou,·ernL•tncnt britanniriur vie1.1t 
dt' fn1n• r1•n1Pttrc an goa,·rrncment dl• Tok10 
d1-·rrit d'al•or•I J'i111-ident au MJur~ duquel n 
1•té blesR1·· l':unb:u .. ~adeur de ~mndr-B1·e­
tagne en ChiJlf' rt fait r1•s.·ortir que l'nuto­
ntobile dans la11uellc se trouvait crlui-ci~ ~t 
qu(' le~ a\iat urs japonnh~ont attnqu~<'..1•trut 
un\ \Oitur1• pnrtiruliPre p1)rtant!tri'·s d1:-;t1ncte-
1110nt lt• cc.ulr:ttrs hritanniqu1 ~. J .. 'arnbas~a­
denr .1 ··H'! ntteint par une halle· en ac1c:.r 
nickel- qui lui a touché~ la f'01~nne vertl:­
hl"fll ·Lprts n"·oir tr11.\.·Pr c le tcut <Ir la ,., 1-
tur 

vendications sont 1111 minimum el que pour insister derechef sur la nécessité 
1'011 compte bie11 voir le qo11verneme11/ de 
Tokio reco1111aitre celle modération en 
leur do1111ant toute satisfaction. 

de la neutralisation de la concession 
intemationale. 

Selon certains renseignements que 

l'on doit rapporter sous toutes re-
l/ est vraisemblable que les garanties 

demandées par l'Anqleterre portent sur serves, l'intransigeance de la part 
la protection de /,1 population etran- du Japon pourrait entraîner le re­
gère en Chine et que le chargé d'af- trait de l'ambassadeur de Grande­
faires britannique s.!isit celle occasion 1 Bretagne de Tokio. 

• Le gouvernement anglais, lit-on 
dan. la note. se voit obligé d'élever 
une protestation énergique à ce sujet 
et dP demander des réparations 
pleines et entières. Il ne s'agit pas en 
effet, d'un incident résulant d'opéra­
tions militaireR normales. Les avions 
japonais ont dû certainement se ren­
dre clairement compte qu'ils avaient 
dev.1nt eux des non-combattants. 
L'objection consistant à dire que le 
fanion qui se trouvait dur l'automo­
hile était trop petit pour être vu est 
san · valeur. L'attaque est en effet 
inexcusable même si la voiture n'avait 
pas de ranion. Le fait que les oc~u­
pants étaient des étrangers, v~1re 
même cles diplornatos, est sans im· 
portance. 

La Chine a conclu un 
pacte de non-agression 

avec l'U.R.S.S. 
Le nouveau pacte a été signé 

le 21 août à. Nankin 
( e qui /mporte, c'est qu:'.1 ~e s'aqis- Paris, JO.- La nouvelle de Io conclu- '1 durée de deux ans. 

smt et qu 1111e' pouvait s aq1r que rie sio11 d'un pacte de non-agression entre L'' ' ' 8 j' 
uo11-co111h111ta11t.<. Le> m11vns /0P011~1s ta lhine et l'U,R.S.S. est o/ficiellemenl lffiprBSSIOO il Br ID 
11 avaient <atame111e11t pas I m1<·1'. 11011 • co•1firmée. le porle-'>arole du ministère 
d't1~tt1qua l'Gmba>sadeur br1tomuque, 1' des Affaires élromtère.< c/li11ois a déclaré 
111.i1s 1/s l'oulmc/11 apparemment a/~aqller que c'est là la p1 "mù!re étape vers la 
des 11011-com/J,Jftr111ts, ~I ceci .rnffit pour' sécurité de toutes les nations du Pacifi· 
constituer une violation du droit. 1 que. 

I.a notP rnit r~n.1ar tuer ens~it~ t!Uf!. l'_a1n- Les deux partie-; conlracta11/es déc/a-
lia)';sadeur yoyagea1t dans une reg1011 ou 11 ne . . 
se trou,.,lit. p_.'l~ des 1nilit~lÎr<'s .rhln?i.s .et oi1 on renl, su1va11/ les 1t·rn1es memes du pacte 
ne 1e li\Ta1t .1. au1·un e~pP4'c. d hoi;ttht€'~. . . de Paris, Briand.Kelloqg, " bannir /a 

f .. '\ note hrll . .'lllfllqUC <'Oll.tlilU(' COITiffi() ~llll · _ · 
guerre en tau/ qu'illstrument de leur po-

" Le gouvernement britannique doit /i/ique [nationale dans leurs rapports 
fairo ressorlir la gravité particulière réciproques». Elles s'engagent, dans le 
de cet incident. Il s'agit là d'un ex· 
emplo frappant dos conséquences ru- cas d'une "gressio11 contre l'une d'entre 
neotes qu'a forcément une attaque elles, par une ou plusieurs tierces puis­
aérienno menée sans discernement. sa11ces, à ne préler aucune assi>ta11ce 
De tels in?idents résult,ent de la pra- directe 011 indirecte à /'agresseur ou aux 
tu1ue au~.s1 illéga.le qu mhurna!ne de a resseurs éve11/aels. E11'i11 elle d. · l . 
ne pas faire clo différence précise en- 'I 1 ' • s ec a 
tro combattants et non·combnttants. re11/ que le but du nouveau pacte est 
L,e fait que, dan; le conflit actuel, il 1 de contribuer au maintien de la poix 
n existe aucun étal do guerre décla- universelle. 
r(; ou reconnu d'un côté quelconque 
soulirrne encore Io caractère inexcn­
•abte0 de co qni s'est passé en contra 
diction avec les préceptes du droit 
international. 

Ln gouvernC'mrnt brilannique, con­
clut ln note, "'' voil <lonc ohlig1i do 

Le pacte est conclu pour une duree de 
5 ans, à partir de sa signature, qui a 
r·u lieu le 21 a01it dernier, ti Nankin. Il 
est peul-<1tre re11ouveller automatique-
111en1 â son expiration, pour une nouvelle 

llerlin, 30. - La pressa allemande 
se montre très impressionnée par la 
conclusion du pacte sino·soviétique. 
L'opinion générale des jouruaux est 
que seuls les 4véuement actuels ont 
pu induire la Chine à la conclusion 
d'un tel accord. 

Sinon, note le " Vœlkisc11er Beo­
bachter ., un homme comme le ma­
réchal Changkai Chek qui incarne 
l'effort d'unification nationale de la 
Chine ne saurait se faire d'illusion 
c1uant à la \>aleur d'accords interna­
tionaux de tout genre eonclus avec 
les Soviets. 

lnquiétudBs françaisBs 
Paris, 30. AA. La presse de 

droite commente la signature du pac­
te de n~n ~gression sino-soviétique. 

r.e • I eht ,Journal ,, écrit : 
Si les :Soviets se laissaient pousser 

à proclamer que les Japonais sont dGs 
agresseurs, ne seront-ils pas amenés 
à app<;>rter leur concours à la Chine '/ 
On v9it tout de suite les risques et les 
entr~111ements d'une pareille inler­
ver.twn. 

hrita11niq111'. 

demander . 
!. Des excuses formdll's du qou- LBS opérations ED cours japonais au qouver11c111t.'11/ verl/L'llU.!111 

2. - /.a j11s1<• punition de ceux qui FRONT DU HOPE! - TCHAHAR Gotientchen qui 
partiellement. 

n'était occup<1 quo 
sont rcspo11'ablcs de l'i11cidenl. 

1 
Les .Japonais n_e renouv_ellent guère 

J, _ l'assurance donnee par les au-, leur~ méth?des : tls. auraient tort de Le correspondant de !'Agence Ila· 
. . .. , ., . le faire d'ailleurs,pu1sque telles qu'el- v_asta cons.taté en parcourant les quar­

tonl<s ;oponams que les mesu1<s neces-' !es, elles leur assurent le succès. En tiers de \\ayside et de Yangtsépou, 
sam'< ont c'té prises pour éviter le r<'- t932, à la faveur des incidents de que le front s'étend maintenant paral-
11ouuellt'111t'11t des incidents de a qenre, Changhai, do la défense de \Voosoung lèlement à la limite nord de la con­

et des combats de Chapei qui rote- cessio_n _internationale et forme une 
naient l'attention générale, ils ont bel ligne mmterrompue de Hongkoou à 
et bien occupé la Mandchourie. A Uoa_ngp_ou, en aval de Chaughai. Les 

La rÉponsB du lapon 
l.ondrcS, 30. - l.l' ministre des affai- l'heure actuelle leurs armées sont marms ,Japonais retranchés à Yangtsé-

r<'s étranqerl's japonais, ,11. Hirota" a maîtresses de Pékin et continuent à P';>U 0 avancèrent pas encore vers 
avancer d:ins le Tchahar. \\ ousoung, contrairement aux înfor-

commuuiqué au cflargé d'affaires brilan- Après de. violents combats qui du- mati?ns _japonaises qui prévoyaient 
niqu" que les autorités britanniqu-s el raient depms Io 25 août, l'armée ja-1 leur JOnction prochaine a\'1lc les ren­
japouaise.s ci Cilll11gflai si• livrent à des ponaise a occupé le 28 août la célèbre forts de terre débarqués à Wousoun". 
illl'<'.lfiqat1ons au sujet du traqique i11- ~olline déno_mmée ~côte ,382 "! situ,,ée à' Les quartier rlu nord-est de Cha~­
cid<·nt dont /'ambassadeur britannique 1 ouest de L1ang-Sia1_1 à 30 kilometres ghai offrent un spectacle chaotique, 

au sud-ouest de Pékm. à la tiUite des bombardements et des 
à Xa11ki11 a <'le victime. Dés que ces in- A CHANGHAI incendies. DeA cadavreA ne Chinois 
vesli!JaticJus a111<•11t pris fin, le Japon . . . gisent d::n le" rues. 
repoudra a /a note britannique. Un commu~19ué ofüc1el de Tokio 

. . J annonce que 1 a11e gauche de l'armée i1v1·ons pour la Ghi·n" 
L état do :;ant_(l do M . J\natchbull- japonaise débarquée au nord de Chan- H li ... 

IInge~ser ~·améliore "ens1blement. L_e. gitai a occupé le 27 août à la suite de 
bullNm publié pa; le, méclecm tra1- <:ombats acharnés, le petit village de 
tant constate que 1 on n enregistre au- Yin-Ilsing-Tien à 8 kilomètres au 

1, cun ~ymptôme inquiétant. Toutefoi8, nord de Changhai sur les rives de 
•Q1, Io médecin se refuse encore à d<·da- l'Ouang-Pou. ' 

Was/ling/011, 2.9. - Les joumaux amé­
cains annoncent que le vapeur Wichita 
a qui/lé Baltimore avec 1111 cf/arge111e11t 
de f 9 avions pour la Cfline. """·n•,,"·r~ l\ra8• . . rer le malade h01·• de danger. L'aile gauche japonaise a continué 

· a <1~ '!U1 a:i11:~11 stre 1 son avance dorant !la journée du 28 
br en ng Uu ou ouve Un minimum août. . 

u rt 1 ~Ue de deux Les autt·es parties de l'armée japo-
U n,i·a ~ ~Ocir.t~a~tt- Londres, JO. A.A..- Les milieux di- naise avancent également vers Chan-

("- ~~~ 8~ :} "ept es Plomatiques ù1s1S/e11t ce soir sur le ca- ghai en repoussant l'enuemi. 
1~t1 u~ale'llQ soseion e~~- ractere et la mesure des demandes /or- Selon un communiqué des autorités 

l'tt~l la 'IU• 8: mutees par fa (irande-Rretaq11e da11.1 /a navdles japonaises publi6 avant-hier 
101->10 à l'l note remi.,e au;ourd'lwi ti Tokio. Ce soir, les forces japonaises qui débar· 

• ' qnèrent récemment sur ia côte du 
comme11taire suffit a indiqua lflll' ks re- Yangtsé occupèront complètement 

En Ethiopie 
Rome 2n.-Le ministl'o dos Commu· 

nication~ a promulgué un décret on 
vertu duquel, à partir clu rer se_Plem­
bre le transport des marchandise~ à 
I'inforieur du territoiro de l'empire 
sera réf.lié par la direction générale 
dc> ra marine marchande. 

Gijon, objectif actuel de 
l'offensive nationale 
Les combats en Aragon 

Le petit port dt CornJl!a.\ 111/ei11t 
par les 11ationaux, eu 1u11rt"hr l't'T.\ l~s Asturies, 
t•st û 13 l.:111. par la route a /'Oue.~t de .\'an­
tander. l.a localiltr de Valle de Cab111·rnitft1, 

éqale111e111 1ne11tion11ée dans le co1n1nu11iqué 

de sn111edi, est ci /,, l..ïn. envircJ11, au Sud dt 

tams diri!Jeants, en fui/<', de 
der les tenant responsa/Jles 
reddition de la ville. 

San/an 
pour la 

L'œuvrB dE rBconstruction 
Co111illns. Elle est séparee de ta ,,ilt· par la ltome, 2(. - [JeB journaux appren­
chai11t· d'EI Escudo el se lro1u1e ttfaus uni• 1cJne nent tle Santander quo le~ dizaines 
très accidentée û J.i.1 ,,,,:ires d'allitude. de nlilli"rs de prisonniers c rouges » 

Toute la région de /'auance 11<"/ut·lle, c:o1n1ne captut•fis seront affectés à la recons-
11ussi /a jJrOVÎllCI.' de5 .fsturie.\, pré.senit• Ulle tr:.JCtiOll des f0Ut0S 1 de pOlltS 0t des 
111t'111e co11/iq11rt1tion oroqraphique. .lu de/il ouvra~pi; rl';-\rt~ An1lo1n1nagés ou dé­
d'un ruban de lt•rres ha.\,\tJ, lt• /Onlf de la traits. 
cdlt•, le sol e.~t harrt: par th..'J cllaiueJ de 111on r,a ville de ::ianta111ler est à ll0U 
tagnes dont certaines Jort éle11ée.\ (Ir Sue.,c., prè~ intacte. ,\près plusiours mois de 
122'5 111. el la .sierra de l·uera, t 1'JO 111.) On re11 privations, los habitants ont recom­
co11lrr• t'nJ11i1t· 1u11• J11ct·eJJio11 dt! prfltes l•t1/l~t!-" 1nr11c6 i\ a\·oir du p.1in. l)endant touto 
char11u111tej r•t /t•111lt"s, dt /'011e.::.1 <i /'F:sl pa t la durPo rtu rl'lgitno rougo la popula­
ral/è/e.~ au rivaqe de ltl 1ncr. puis ()JI arrit•t· tioa Il?. l'~CC\'ait <IUO du l'IZ tandis que 
rtu pit•d des ('ord11lc.\ qui ~'éft'i.1en1 peu ti peu }(l:S 1n1hc-1e11 110 manqu·1îont de rien 
ver.s fr '<iluf pour re1oindre !t•s houles 1110" 11l l°tH'l'î"lie11t d ... ralious ~upplémen­
/t11/fles tjlli séparent les A.~luries du roy111u11e tnires. ()u a dcCOUV01'L de8 caves plei­
dt• /.éon. (t•\' f'yrenceJ 11.~lurù·nne~ 0111 dt·.\ tH~s do vivres, de vins et de liqueurs 

rlisen-és aux chof; " rouges • picj L()/l,•t•rt) dt• ncit/e ("1 Torre di' C'trredo, 
21,;s 111., 1111 pic de 21.il 111. au Sud dt• Cova· 
donga, eh •.. ) Toute/oi,\ ,·elle orientation rtu=me 
tfe(i clltJine,, dt• f/1011/agnej, Ioule.\ para/lc/e( û 
la t ile, /acilih• la hh11r c/'111u· drtnée vt11anl 

de /'l;'.\t r/lli rll'dlltt•rait ~uivant I tr df f'\ 

111011l11t/1lt!j, 
JI esl probabh· d·a;/l,·11r:, que le 101n1n1111 

de111t•11t 11atio11a/ 11'al/c11dr11 pt1,\ que h•J coh111111•J 
oeuan/ de ''lanltuuler aient e11lù·rem1 ni par 
couru le~ 1/t1t•!t111r JJ9 k1n. 11111 s 1part•11I, par 
/1.1 rouit', trlfr dcruù·re ville dt• ,;;;011 C23'J k1n. 

par la vote /t'rret·). Co1n11u on l'a 1t1a /1111 

!orJ de• l'avtu1te ver~ (i1111tu11ch•r, Ofl déc/en 

chert1 une allü•/"" dtrct.I co11tr <;1;011 a1H 

/tj ~tsturies 1nt;llU! el par le 'ùuf de ,elle pro 
vinc-e, peut l'ire 111f111e pt1r 0;.iiedo. 

FRONT IJU NORIJ 

Berlin, 30. -Radio Bilbao annonce 

que l'avance vers les Asturies conti­

nue. 
Le port de Gijon a été violemment 

bombardé par l'aviation. Les domma­
ges sont très considérables. 

FRONT DE l't:ST 

Paris, 30. Les nouvelles au sujet 
des combats en Aragon sont très con-

U11<> intPn•o propa ;.rndo était me­
nrc li vue (\ tromper la population 
sur la véritahlo 'l uation de l'armée 
11ationale. 

I.e c·orrespondanl dn • Uiornale d'I· 
talia • a vu un n111111Ceste qui mettait 
on gar1lii la populalion dPs monta­
>"IW< coutre la « f ·roril/i " des troupes 
1t~1lit 1111t1 accusû<'S dl' 1na ccrer les 
femmos ot l enfants. Or. ces mê­
mes 1 gionu in• ont 6té accueillis 
Pn fr rc>s par f ulation et sont 
'"" moill UJ 1 onrants. au.r-
<Jll il '1 t lc> •saint ro-
main • ot les ch.1•i o 1 11llonales. 

UnB allocution du cardinal 
Marmaggi 

Rome, ,JO. A.A Di courant aprùs 
avoir cél<il.Jré la mosoe au camp ~lusso­
!tni où sont .il'luülloment plusieurs 
milliers de jeunes flalien~ résidanlJù 
l'étranger, Io cardinal Marmaggi célé­
bra 11otan1ment la victoire rie Santan­
der di.au! : Les Italiens et les Espa­
gnol• se battent ponr l:i cause de la 
foi et de la civilisation. 

tradictoires. LA MARINE NATIONALE 
Les gouvernementaux annoncent 

1 
avoir occupé tous les ouvrages rorti- ta grandB ~roisièrB dB notrB 
fiés dn secteur de Belchite, l'un des fi tt ft • t i1d • 
plus fortement organisés du front 1 0 B BD mBr DlrB B BD H ria-
d' Aragon et les m~ntagnes au sud et tiqUB BSt rBmiSB à l'aDDÉB 
à l'ouest de Belch1te. Les nationaux procha'1nB 
seraient encerclés dans la ville mê· 

mede Belchite. -
Par contre, le communiqué officiel 

nationaliste déclare que, dans la ré­
gion de Belchite, les éléments gou­
vernementaux qui s'y étaient infil­
trés et qui avaient voulu rompre 
le cercle qni les étreint ont été 
accueilllis par un violent feu de 
mitrailleuses qui leur a causé de 

lourdes pertes. 

UnB attaquB contrB ValBDCB 

LB gÉnÉral France 
à SantandBr 

~ 

ies Etats-Unis construiront 
dBux cuirassÉs 

Santander, 2!J. - le qé111!ral Franco/ 
es/ arrivé 1c1 pour assister û Io revu<' 
des troupes. Il a éti! accueilli par d<'.< 
111a111/estatio11s entflousiastes de la part 
de la population au coms du dt'fil<' \\'ashingto11, \W. Le ministre do 
des «Flècl!eo Noire•, des t;rigad<'' 1111- la?Ianne n achevi' _l'élaboration du 
varraises et des pllataugisf<'.L . 

1 

fr'.og
1
mmme naval qm prév(

1
01t

9
Ia,

2
c)onds-

. l . uormale 11 n·p11s. uc 1011 en quatre ans 93 -~ e 
En ville, " Vil • s statistiques le 80.unit~s de divers types, dont d!'ux 
Suw1111/ dl'-' dennere,. . ' cu1rassé8 do '15.0011 tonnes. 

h ~-spnso1111iers s deve a 67.000 --~ __ -----
nom re "Ci- . • 6 d' t 1 Jk.1 n•11forts prdcves sur les co11/111- M. La uar ID B BS 
t/l'llfS rendus disponibles par l<i C//U/e communi'stlls 
de \"a11tander 011/ dejâ été e11voy<'s our 11 
le front d'Aragon ou l'•f/ensiv<' des 
miliciens peut i'tre consid<'rcc comme 
e11rayée. 

011 apprend que 
«rouge» de Gijou a 

le gouvemc111e11t 
/ail fusiller cer-

. ~ow-York, ~· Le ma1ro La Guar-
dta. a refus_o catégoriquement l'appui 
qm l.m était offert par le parti com-
1~un1ste, eu vue .Io prochaines élec­
ttons. 
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y 

Critique et auto-critique 

Le monde sans 
.'!. !lJ1rll1111 fle/111 ,, pu/Jlit! !'11rtit"lr ,11,, ,,,,,,, qui 1nrt <'11(eh~c1 t~ droit i11tornationnl 

sou f 1t'litrl', d1111J l'• l 'lu ~· du ! i 1h1lit f\Rl, si111plf'lllrnt. un~ for1nr d"t~r111i1u'in 
L'hiRtoiro do notre civllisat1011 est d'i111p1"rialism<'. 

un peu .1uss1 collP de Ntalilissoment Lü dioit intm-nntionnl qu'on Rnpo, 
du statut 110 ln Récurité internationale, tout "" Mani d1•stini' ù garantir los 
sur terre et sur mer. Co que nou s wlaliDns et le commerce onlr<• Io• na­
nppelons Io " Droit lnlernation&I • tions, :n·ait pour t;khe Msenliollo de 
est compost\ des dau•os. élahorée• consl1tui>r u1:e fo1·ce pour la prote<·· 
nrticle par article, on vuo de maintA· lion dos droits acquis et cles inti"rôts 
nir celte sécuritf> .. Jusqu'en I!ll.~ n11<- clos an<"WllS impl-rinlistes. ,\insi, co 
me les cl?C'lnralions <h• guorro ~laient qu'un impérialisme a crM, un autre 
soumises ù cos dl-rision>. Et IP pays impérialismo Io dé11101it. La 11uor<'llo 
qui prenait la rnsponsaliilit~ dt1 1Îé· S<• déroulo Pntrr nux doux ; mais aux 
clendier une guerre se conformait dônon• do toutc>s los natio11• qui 1wu­
au~ normes iltahlies du droit inter· 1·E1Îlt <•n t'trn Io sujot et. l'alimont. 
nationnl. Commrnl notre mond" dî•, empnré 

l'nr lu crl'ation de la 8. Il. N. 011 pourrn·t-il HO tiror d'afrnir<''' Comment 
avait njoul<i un nou\'el élngn ;, 1"(>1li- <'li jeu sanglant ot hrülant <lu c voleur 
fice du Droit Intornntional. Le mat(•· ot du gc•11<lanne» s'nchiovora· l·il '? 

Les condoléances de 
S. M. Boris Il à. M. lsmet Inônü 

Ankara, 2!l . ..\A. A ln suitC' de la 1nort 
du frt"rf' dt• notre pr(•sidi'nt tlu Consril,_ le 
roi tir~ Hulgnres, S.)l. Horis J 1, n nclre!-l~t· Ir 
tl•lt'-J,:r:1n111H' suivant : 

R. E. Isuwt lniinü, 
l'r{osiclenl du Conseil 

Ankara. 
Appronnnt la triste nouvello do la 

doulourrus1• 1wrte que \'otre Ex<'el­
h•nce viunt do subir, je lui en expri· 
mu nwR conilol{>ances li•s plus sinc{•res. 

HOIUS 

Lr présidrnt du Consflil, profon1l6-
11wnt tourhr> par c" ge•te nmical et 
di'li1•nt, a rpmercié le roi de Hulgnrio 
pur le tél<'!l;r:unnrn suivant : 

S. l\!. Boris Tl 
Roi des nulgnres 

Hofia 
Tri•R touch1\ du t(.l~grnmmo que 

Votre \laj<'Sté r. ou la trùs gracieuso 
ll<lllSC.f\ dt' m'adrc>ssor, jo La prio de 
croire :1 mes sentimAnt• do ~ive ro­
c~o111H1i s~a11ce ol do hien vouloir ng-rt'\­
er l'expression de mon profond n•s­
pecl. 

Durant ~:~le;~:r:.:io:ishoures, 2R rE Et l'agriculturE FrancE~T~J-i!_VIV ~ 
personnes ont éLO l'ohjot rl'nmende ltl (Jod 
pour avoir circulé sur Io pont hors Dans .notre République, l'ensoigne- Un mes11age de • 1 J· 
des endroits autorisés. J<:n outre, on a ment pr1ma1ro .so dévoloppA d'année 'l'el-Aviv, aoû 0 d~ 
saisi dans le seul • kaza » cl'J~min- en annéo. Mu1s comparativement à Tl y a quelques jours le 1:~1g~ 
iinü 192 pains n'ayant pas Io poid.s l'éC'helle internationale ce dévelnppo· ville M. Hokacb reçut jun . :J ~If' 
volu ou ne P.1;ésentant pas les cond1- me!'t ?st pour nous insuffisant. l'informant que vendredi '

1 
pnri' 

lions d'hygie!lP ~és1rables. Quatre . 81 1 on no donne pas au. savoir uno le premier avion venan~ d.e tl 1.~;1. 
personnes qui se h~ra1ent 1\ de". cons· 1111puls1on exce~tiom!elle 11 n'y a pas volerait la ville ot atterrira~ jo•e 'J 
tructions sans permis on ont éte cm· de doute que 1 ense1gnoment primai- Cette nouveile rempht cl rell'l!'.s 
pikhues. re, pour une :1onguc période encore, la population. No~s n0~81 )l·' 

Les autobus no pourra pas . assurer nos .. besoins. ·1 ù Lu cl où se trouvaient d I~ r•'"' 
T 

1 1 
. du parcours Nous c01.111a1ssons les dernieres me- vi. secrétaire général de i'\~rO 

nn< 1s que e p~1x. • , . ' sures prises par le ministèr ,. · ésident de '. srrt 
en nutohus, entro J<;m1rgun .et l~nu.n· do !'Instruction publique Parmi le: K1rcl11nbau"'.\lL bhar, seC'.''1.t 
unü,n'est q~ede r5 pst.on f~1~ pnyor .2G sous-officiers qui ont tern;1né leur ser- pal.ost1111~n, ' '.· Don Palest111e r:l1I 
pts. sur la ligne Taks1m-Jst1n1ye-Em1r-1 vice militaire on choisit lt•s il us ca né1 al de 1 Ass0< ia ecrétaire il~ ce 
g'în. ('o fait ayant donné lieu ù de bles pour en faire los inslilluteu ~a- Madame Aroch, s rsonnes )'1ot' 
multiples plaintos, d'ailleurs justifu\es, villages. rs e ~euselmquee111sbat~etsresd~: presses ~ 
la Municipalité a untropris uno en­
quNo. Cotte disproportion a été jugée, Depuis une ann(>e que coux-ci en- étran"ùre. 011 2 
on principe, inju•lifiéo. On procédera s01~nent, ils ~ 11\ 01(,tenu des résultats 

1 

A 3" heures et 10, le ro~~yrl'~ 
à uno révision générale de l'ensemble qui augmen en espoir que nous du moteur se fit enten~~0.; rDnl 1 
des prix des autobus qui desservent avons placé en eux. ques tours aracieux, 1°

1 ~ 1
8 

les communications entro Taksim Aussi bien le d~veloppement que 1 plan se pos:it sur la terr Il' 
el Io Bo•phorc> - sans oulilior ln l'essence de l'ense1gnem.ent pruna1re tine. t;11~/! 
ligne Tuksim-ne~ikta~ qui ost certai- muritent que l'on s'y arr.ut~. 1 Présentations c]'usagei )1 • / 
nement ln plus chère lle toutes collas En effet, dans une soc1éttJ qu~ ~ro- aviateurs Mlle Xicol.aS r~ ro~r~ 
on exercice. iresse tout l'~nseignement dOlt .utre cher montent en vo11U 10 'fel·1e 
Les tarifs des consommations conforme et adéquat aux comllt1ons cire ù la municipaiit6 ' te> '!nlll 

qm varient. . M. Rokach et MadanIV b•e'''~111 

riel .juridique pour colle <•onstruc- Les an1•iüns gardiens do la s6curiV• 
tian avait été rourm par los traitéR s'nrnwnl . Le" nouvüUux dGmolisReurs 
de 1!118 et le ('ornnnnt do la HoC'iél(.. de la sc1·uritu <'lierchent à s'assurM le 
Le premier c:oup qui lui n élf porto sur,.è• sur le terrain intN·11at1onal par 
ne l'a pas i-t('. comme on Io <"roit gii· · 1 s mêmes mélhodl'S dont il• ont us(• 
néralement. par le ,Japon, mais, 11uoi-1po n1· ohlenir Io pouçoir :\ l'intlil'iour, 
que cela se soit .. rraci• des m•'moires, 1"os l-:'1·dirn clans leur propre pays. 
par les Etnls-l lnis. Si l'.égoisnw nmi'- . ( '" qu'ils ont fait :1 l'intérieur n'Mail 
ricain n'avait pas. <·omm1s cetl~ faut<i. pas autro chose que ri~ surprendre ln 
il n'aurait pa• ét" •1 facile dt' d(.mo- pnlil'o, r'ost -:\·1lire l'ordre (otahli el 
lir Io sy.tùmo iles relations interna· l'Etat, ot de rrappor l'ennemi. Si l'on 
tionalos reprî•st•nl(> par la S.D.:\. La y pronil ~.irdo, ce qur l'on fait non 
causo la plus 11nporlanln toutefois pns dans un pays, mais sur l'un<' de• 
e.st con,stit~i'e par le fait qu<• it~s na· gra1ules avenuos de l'Europe, ln :\1( .. 
t1onsnéta1011t pas mures au point de diterran1lp, n'ust pas autre rhose: 
conet1luer une 8oci(oté. A ce point de su1·rn·e111lre la police et frapper 1 '<>n· 
vue, los crises traversées par la ::>. nemi ~ 

Les tarifs des consommations dans Etablir l'essence de cette conform1- j pour leur souhaiter In ,ue J ,J 
Nos institutions pénitentiaires les hrasseries, les !Jars, les restau- tu soulève toujours'une quesllnll don- nom cle la premiùro 

1 
fC'::I 

rants, les casinos, sont soumis i\ l'ap- nant matiùre à de nouvelles discus- monde. iJB ~!11 1 

probation de fla Municipa:ité qui y siopns. Après quelques I11° 1~iJo 1~'rsV"I. 
appose un sceau. Toutefois, on a cons· armi les bienfaits de l'enseigne- tance M. 8ehumacher~ 8010.';,cie.'! ùl 
tatu ces temps derniers (!UO surtout ment primaire il y a aussi à se pr6oc- M l' k 1 1 ttr• 0r• oC",. 

LE VILAYET 

D.N. el, avec ello, par la coucoption En nsanl do c<•s m~!hodcs d'intimi­
milme du droit internallonal appor- dation, on ost l""""nu à af[aiblir los 
teront cPrtains ri'sultats po•itil's au oppo•ilions i1 l'intérieur, :\terrifier les 
cours des ~poquo• futures. Et la P"u1·eux et à s'assurer Io concou1 s des 
meilleure preurn de la nécessitii !l'un fRililP•. 
droit Lintornational (•tahli ot or- ~lais au fur et à mesure que l'in­
ganisé rl>side. dans l'anarchie à laq.ut•lle l "''.c•uritli s'accr.oitra, on appn'ciora 
sont on proie les relations ont1 o los m1oux la vnlpur do la sécurité. Lors· 
nations. que le Droit International entrera en 

Aujourd'hui. nou• sommes rntrés ''acanccs, en mùme temps que la !:>. 
dans une période d'anarchio de CO D. X .• on apprendra leur utilit1'. r:uni­
genre. Après l'ucrouleme .. t <lu sys- t6 et l'indivisiliilité llc la paix cessera 
t!•mo du commerce international.' ét.a- d'i•tro une illée, pour devenir une ac­
lili au prix dn mille épreuves, 11 n n 1 tian et une morale. 
subsisté ni un systi•me monétaire dé-: ~lais il faut pour cela uno seule 
terminé, ni iles mélholles commor- 'condition : c'est 'lur les anciens im­
cialos fixes. Chaque nation a placé 1 périalistes renoncent oux-milmes et 
son proµre rommerco suivant sa pro sincèrement à l'impérialisnw ot s'~nis-
111·e monnnio <lans la forme qu'elle dé· sent, dans une mômo communaulli de 
siro i>t qu'elle n pu fail'l' admettre à son buts ot d'intérôts, avoc les nations 
vis-i\-vis. Et elle n'a vu aucun incon\'é- qui aiment la hberté. 
ni<•nt à place~ sa politique aux ordres <lïitz von Berlichingen était ce che­
de son commerce et de s.a .concep· vnlior qui, à une époque où la chova· 
t1on du con~?1erce. ~em s1gn1f.1mt Io lerie était liquillée.ne voulut pas croire 
passage del ure de, 1 « économie des. à cette liquidation et, ayant livré sa 
éehangee •, à , 1 ." économie des· lutte, fnt liattu. Pour que l'impérialis· 
la lutte '" En n hésitant nullement à me tombo dans la même situation, il 
soumettre l'oq::anisme de.s grai~ds : faut la proclamer chors la loi•. Pareille 
peuples à toutes les co11d1t1on~ cl un' chose ne se r~alise pas cl'Plle-mème. 
changement clans ce sens, ?lis est at·: C'est Jo danger qui la crée.Or, l"s dnn· 
taché ù grOU!J?r :iutour d un mi',me 

1 
gers oxistpnt aujourd'hui. Leur nom­

axe tous les pr1nc1paux moyen d ac- lin• cl hmr influo11c1' venant ù s'accroî­
llon ~l'une nation ù l'intérieur '~? sos tre, la tùl'110 des défenseurs des prin· 
fronl1èros cc:1~11no a~ss.1 ~nvcrs l ctran · 1·ipPR dP l'chu1nanit1" et do la civilisa· 
ge.r, la poht1;i110 1n\pr1eu1·0 ot I~ yo· lion•, do la paix organisGo et do la 
ht1q1.10 étra.ngm·•, los fuianc<•H ut l ,•<'O- "''eul'il1\, s<•ra de beaucoup facilitée. 
nomie. los 11nportat1ons et les c>xporta- IH'l'll \:\ lll"l (']<' 
lions. la hnlnnca des 1u11en1enls <il la t ' • ' ' 

1 ~ 
halan"e commerciale. 1 -

Ce mOU\'l'llWllt s'étant g1'n1irnlis(., Lo nonouvEllEmont 
les changements dans les rplations Il l"ll Il 

L'pfreelif des détenus dos prisons 
d'Istanbul diminue de jour en jour. 
Il était l'année pass6 do 1.200 con­
damnés à dos peines diversos ; on 
n'en complo plus guère que 420 au­
jourd'hui, la plupart nmonés cl~ ln 
province. 

Los dutenus ayant uno lourde poine 
ù purger ont été transférés :î l'ile 
d'I mrali ou fi Zonguldak, où ils trn­
vaillont dans les mines. Parmi les d6· 
tenus demeurés à Istanuul on n'en 
compte qu'une soixantaine qui soient 
condamnés à une peine de plus d'un 
an de prison. 

Grâce aux mesures qui ont étô 
prises par la direction des prisons, 
les méthodes de rf.hahilitation des dé­
tenus par le trnvail ont été généra­
lis6es. Tous les condamnés ont tchoisi 
chacun une profession et l'exercent. 
li en est beaucoup qui 3ont passés 
directement au service de l'adminis­
trntion pénitentiaire, soit comme in­
firmiers soit en qualité de commis 
aux écritures. Dét'.lil pittoresque : 
tous les barbiers de la prison cen­
trale sont eux-mêmes des détenus ! 

rn contingent important Ides uéte­
nus ost représenté par les trafiquants, 
de stupéfia1.ts notamment d'héroïne 
et aussi par~leurs victimes, les ama­
teurs de la drogue. Une partie do ces 
derniers sont toutefois on traitement 
à l'asile de Bakirki>y. 

La réparation des mosquée11 

La direction de l'Evkaf, poursuit 
de fa~on 'f\ystématique la i·éparation 
cles mosquées de notro ville. Un nou­
veau crédit do 30 OuO Ltqs a Hé af· 
fectt\ à rotto cffot. li servira, notam· 
ment, i\ couvrir les frais de répara­
tiou dr ln mosquée de Laloli, dont !As 
travaux Hn1ent domourés inlorrom-

dans les lieux <le villégiatm·e et cl'ex· cuper de celui visant la formation · •
0 

ac 
1 

une 
0 

é0''1e l'~&i · 
cureion de la buulieue, on oxige des d'instituteurs pour l'agriculture. 1\1. Jus tin Godart, s t1e J 
clionts, sous divers prétextes, un mon- On désire que l'enfant turc, après ~,ietre 0

{, fré~idont sé s~~ 
tant supplémentaire en plus du total avoir terminé ses étulles primaires, rance- a estme. nM~' JI.' 
de l'addition. La Municipalité a or· devienne un bon cultivateur. On peut Dans le messagect'•l: el '-' 
donné à ses préposé• de sévir contre énumérer lieaucoup de raisons qui de Palestine il est 

1 wl'1e 1'.~'J · tT « .J'envoie en Ere 8r r 1 ,.1 
co genro ù'alius et de veiller en outre JUS • 1ent ce désir. de France-Palestine .

9
P poortl ~ 

à ce quo le• tarifs soient exposés bion La Turquie est un grand pays agri - · lé cl par• 1 ,.o 
en évidence, cole, puisque 85 o1o de sa population avion envo e au'i 'trs0 if 

A1'outons <1ue la '.l!unicipalité se • t d t d 1 poser à Tel Aviv. 11sé
0 

dl ,id. s occupen es ravaux es c 1amps. sage fidèle de la pe 1100r 1_,,~f'. !Jornait jusqu ïci à apposer son cachet Tous nos articles d'exportation sont tous ceux ont le bon .,,ctl 
1
1
• 

aux listes de prix qui lui etaieut sou- constitués par les produits lle la ter· nir sur la terre des 
1
•c"n1eP dl 

mises, sans nullement les discuter. re C'est dan~ le doma1·ne · 1 u _. . - agr1co e que y travaillent non se •r&P"'.iol / Et mal<>r~ cetl~ tol(lrance. ces tarifs la Turquie se développera 1 1 P" "' " e Pus. mais que pour l'es 11ï V ,,1 1 
n'étaient pas respecté•! Désormais, L'enseignement primaire doit conlri- r S' o .. JI 
on compte procéder de façon plus ri- huer à ce développement en faisant rères dispersés 

116 
rer'

1 i' 1 ~ 
goureuse. Ce sont les agents do la l'éducation agricole du peuple. Nos vœux les plll;111 ~11,,, 1"' 
Ville qui fixeront eux-mômes ces 11 y a cependant des inconvénients où les prophéties s ode I' 1, 
prix en tenant compte de la zone où de demander d'une institution plus réaliser et où le mo r~'~r ~ ~ 
so trouve chaque iltalilissement et do qu'elle doit ou qu'elle peut réaliser. sympathie, à ln ~ 6~ l 
la catégorie dont il relève. Une sorte Ceux qui font cette demande sincère- royaume d'Irai'I. juif~ ~I 
ll t bl é é 

1 d b - rr Il faut que J'E.tat b:il '.-".a 1 e a eau g n ra ou o arome sera ment sou rent s'ils constatent que le fruit diplomatlqlle
1 

•. ,.ol"
1 

,, •. 0u 
élaboré dans ce but et soumis à l'ap· leurs désirs n'ont pas été réalisés. r "'1e ,1 
prnbation de l'Arsemlilée do la C'est là un état qui peut aller jusqu'au promis imaginé P~ si•ov0, f.: 
Villo, lors de sa prochaine session. d·' · dataire pour d

15
·e111 ..il Y,# ~sespoir. dans l'accomplisse01 1~",;' r;i 

Le charbon de bois Pour ce qui e~t du zèle mis à don- tians. .0,r ~ 4 
En raison cle l'approche de l'hiver, ner suito aux demandes, ceci peut por- Il Caut que l'Etat J ,,w·1 .4r 

les démarches se multiplient, en lieu ter entrave à la marche des affaires enclos dans des f.r~11°~1il, r,1t 
elles-mêmes de l'institution sans comp· l s, ..... 1 compétent, de la part d'entrepreneurs raient d'infranc li .,,,.,1 · .,,. ter qu'en exigeant trop on peut per- ~, ~1 r•, 

désirant être antorisés à fabriquer dr1> le résultat normal obtenu. une immigration 91 4 ul· e ~ f 
du charbon de bois. Les lieux où l'on V 'dé . d traités! Il faut au• .1.-J rt9~1.;' 
pourra se livrer à ce travail moyen- u ces cons• ratioas nous avons collaboration judé~e P:',,ull~.; 
nant certaines conditions, seront indi'. nous arrêter sur la question d'appren- E J'ét t actuel. ,,,. 'e . .1ffi1 

dre à l'enfant turc l'agriculture d&s n a •v r ~ • r. 
q ués par les préposés à la surveillauct ne résout rien " 01le· .~ ""I l'enseignement primaire. er 9" 11r., .. 
ot à la protection des forêts. Après arabe, ~ar les qll ue 18 ci 

1 ~ 
avoir procédé aux coupes, dans les La durée lle celui-ci ost do 5 ans. sont plus grav~s ~eues·eof 
secteurs qui leur seront indiqués, les Pour ce qui est des jours qni Y sont cohabitation. S• 1e9.Jtl 11 
charbonniers devront r;oigneusoment consacrés dans une année, surtout l'assassinat. col ~,~ 
déblayer coux-ci. dans los villages, ils ne peuvent dé· guerre. fin 11re 1,r' 

'l'ont somhle indiquer que, grilco pa•ser la moitié de ceux do l'an néo. ,J'ai pleine co11;reti ,1o'1 
aux mesures prisas, Io d1nrbon de C'est dans un tel laps de tomps que En l'état actuel te rie 1~' r 
hais sera abondant cette an néo. Tou- l'enfant devra apprendre à lire et à uu tel prodig.e qV pOpr . ('li 

MUNlcIPALI
Tt tefois, on constate que certains négo- écrire que, se déliarrassant d'uno édu possilile, car 11 n roil'(. ;-•l'o 

LA cianls ont commencé il constituer de cation ancienne et arriérée, il en ac- tion, la Foi, Io P ~(lli!el•~i 
Le contrôle sanitaire des grands stocks, qu'ils se résorvont querra uno nationale. Les aviateurs 06 ,1 118 '11J' 

se sont généralisés. Et partout, 1·.~co· 
nomie de lutte .. so dé\·eloppait con lm des ponm1·s dE so1·oun 
1'4'H'onomio iles r.rhanges,,. La ton- Ill' Il I' 

pus. 

évidemment d'écouler au prix fort, Il devra aussi connaître le mondo Schmnacher u0~5 be,; 1~4 artisans au cmur de l'hiver. En certains quar- son pays, apprendre l'histoire,les pre- ont fait une. tris joo0P1 

sion ontro los nations ayant co111111011· 
eé, la clutto (1conomi11ue•J a tijlnoigné dos ,6f n:1ngors 
une tendance à créer des fronts µlus Il ,Il ru Il 
Mencius ot plus profonds rt ù •'volue.· 
,·rrs !'"économie de guerre,,. /.a /me st•clio11 de la IJirec11on de la 

C'cst-i\-diro que les nations au mi- Po/!œ a q111 /'on doil s'adresser pour 
lieu cl'unl! paix apparente et loulo de k reno11vdl1•111e11/ des pt'lwis de séjour 

On a constaté que beaucoup de tiors le prii:: du charbon de bois a miè1·es notions du travail, du sa voir qu'ils o:it mis sr ilS ~P' y 
marchands de denrées alimonlairos môme déjà commencé à hausser. vivre. Il devra également raffiner ses dre Tel-Aviv. en . ,,e'.1 ~e 
ou autres boutiques ou marchands Comme rien ne justifie pareille ha.uss~, goùts, soigner son corps. Par snrcroîl escales. . .011t·'I ~if14~~ ~ 

politique ont avanc6 pas à pas vers la . . . 1 

amhulants, n'ont pas subi l'oxamon surtout en cette saison, la Mu111c1pah- l'enseignement de l'agriculture devra , Tel-Aviv, d•
1
t 111'Sv1e 111,~ t 

sanitaire obligatoire. Or, leur rf>le en té devrait intervenir sans retard en accaparer son temps et son intérêt. bijoux, tant .e:0 ,iér~, ~r ·: 
, é 

1
· ' lrs divers fronts d'unu nous co11mw111qne qua par/1r du cr 

u a ion < . . .. I / · I · · 
guerro économique. 1_nondi~l1• et, y 01'.1 st•p!c•m/>re 1usq11 a a /11 111 111<'111<' 11101.< 
bol et hien pris pos1tlon aui~ur'.I hui'.~.t 1 les H"ssorliss1111ls clrangas resulanl Cil 
ces comhats li'ndent à tr.a!n°' ap11•s Turquie <on/ tenus de' rmouveler lem 

tant qu'agents de la diffusion eL ~Io vuo de barrer la routo aux accapn- Dans de telles conditions, l'enfant panorama qu• 011111' ,...1
1 r I• 

contagion des épidémie~ est rssentiel rours. no deviendra jamais un bon agricul- de nous. NoU
5
i!rs i 5~1°:,. ~I 

oL la Municipalité attache, il juste MA E MARCHA NDE leur. d'ûtre les pr
0111 

1 d'·eo1
1

se.'°1 
titre, une trùs grande importance, nu 

1 

KIN L'enseignement primaire, soit corn- à la PalastinC 1~ 91iP~(S ,!~ 
oux t.nnt l'~<·onom10 poht11100 11uo pamis clt• séjour el dt• pal'er la /tue 
ln poh11:1u~ ··~onom1que. ' . . . prez•uc par la loi. . . 
, Un ni s.1ur,11t d11 o quo l l11sto11 o d,<> l t:n prt'mi<•r lieu Oil doil se presenler 

1 humn111tr. n'a pas connu li<'S li<'- . . 
riodos •on1hre< ot dangorou,;c~.1<111 poslc dt• P•JltCI' dcper1da11/ du ljllllr-
Mais c'<'sl la premièrt' fois quo l'his- lia où /'on demeu~e. el_ remplir le. fo.r­
toire moderne en enrug1;,tre uno pa- mulairc l/UI sera dclwre. Apres avoir 111-

reille. La. gu~rro f.~01~omiquo mon1llale dùiu<' ainsi ses 110111, prénom, dale el 
a ébranle au1ounl hlll toutes los dis- . , . . . . . 1 . . , 

·
1
·011 s <JUi touchunl , 1.1 1 .1 1 /1e11 1k 11111.~saua, ses 11ot1011a 1/e <I pro-

pos• 1 . " < 01, • a . . . l IJ · 
pro•·éduro. anx ri•!(lomonls, voirn :, la /ess1011. 011 devra se presenler a a 1-

sécurit(>. rcl'lio11 dt• la hue seclion de la Police. 
~;t lorsquo l'<'l'tains pay~ nd11'" ot Afin tju'il n'y ait pas d'e11co111/Jrc111e11/ 

disposant do grntul~s rt~~.pr,·us, ai·- h.'s t!att·s .\11iua11/es 011/ été /ixéL'.S : 
<·roisscnl lour pressio1

1
1
6 

éco'.' 0"'.''1'1"'• /,es llt•s ter seplem/Jre ; /leyko= 2 ; 
1 L'\· t• aùrnrses, l pou1' us 1 os es ,._. ...l " L • • • • • t . l~aktrkl)\' .> : //esiklas -1 · h .. 111i11ü11ii 1 : 
n1tnlt>S res ourccs. L1c< ro1ssC'n • Aux, . - - . . - 'I - • ,, '. .• ' ,, 

leur pression politique. Cos 111·;11111 .. hJ 11~ ' '.San.var , ; Aadrkoy ,\ ; /\11r­
ments en Ront arrivPs ù un degru l<'I /11/ .1 : l-all/1 10: Uskiid11r el }'alova J 1; 
que même clans une nwr t•omme. 1.a IJeyocjl11 13, Il et J.J , llaskiiy /6; 
~lé1liturrané<'. qui peu.t ~tre consi<~tJ- Taksim /ï, /S, 111, 20 t'I 21; ,\ï}li el 
rt'ocommo une mer 111tcr1eure <'UIO- Aasimpaw 22. 13 C'I 21: Galata 25, 
pfenno et en quelque sort<' commo . _ ., . 
un< · · t' ·· · î n'" a plus li<• 21 el~,\. ,.. 1 i_u~ n1 ... ieu1 f', i .i 1' 1 • . ('/·,11111· clranqPr tfe111eura111 ''''"s "" 
SrC'Uritu du commercr et < c a navi- • 1 . . 
gntion. '"' œs i111arlil'rS es/ /c//11 t": S•' presenter 

Tout Io commerl'e maritime mo- nvt•c le /vnnulaire prescnl aux clail's 
d~~no rnpo·~" ,sur la dispariUO!l !11~ .la /r.rt'l'S ,.;.1111111. Les rclanlt1l11ires P<:r­
p11.1tor1c. Lt .1 la f111 du X lXo s1,uclo 1. 1 1 •. 1 ,1 k . 11 a//i•ndrc• la /lfl 
la plus gra1_ulo puissancA navalo, ! ~\n- ' 1 ~11 

t. ~11 . our '". ~ u~~' , , 1 , 
glet<•rrr,M~lt ronsidtlrée eommo c 11'.tat des op,.,t1!1011s, sorl it .1 dal<s dis _.9 cl 
qui garanliss:11t la sécurito ues mers.» 30 s1•Jile111IH<'. 

La pirutorio <l'aujourll'hui n'est pas (l•ux qni 11'auro111 pas oblcnu 1t- per-
une piratone ordinaire. Ella no con- mis de sëjour 1111 cours du mois de sep­
voite pas la c::.q1;a1son de tel ou toi 
navire. La situation actuelle est le tembre payeront une amende. 

contrôle régulior et permanent de L'esc ale à. l z mit me temps qui Y est consacré, soit corn- tion juiçe P8nç 1~1e,,r's; "'' 
leur état de santé. Tous ceux qui né·, me élément n'aura pas atteint le liut Les douic: Il ,\~ 10 eP 
,h orment de so présenter régulière-! _l'n règlement vient d'êt~e commu· poursuivi, c'~st-ù-dire celui de former par l'Aéro Cillé; p19 ,\1·iç 
g g . . 0 niquo aux mtéressés au su1et des con- de bons cultivateurs. fe•te sera doll11

0 ''"'° .' 
ment ~ux mi•dec1ns mu111c1paux Y s - d ' A• ront contrainte; ils seront l'objet en ditiond a.ux~1uelles sera suborclon!1ée Seul l'enseignement moyen peut Municipalité • · 
outre. llo sanctions tri'ls sévl•res. désormais 1 ~n\L'ée dans le golfe d Iz· doter le pays d'une classe élevée neur. 

La Municipalité s'assurera 1lans ce 1
1
111 t.ld.es navires épourt cette dest~~~-

1
d'agriculteurs. ~··' ~fi~ 

but la collalioration de la présidence ion evront pr sen er une req. e e Mais ceci d'après l'expérience qui 
de !'Association des artisans O;J " os- indiquant l'origine de leur cargaison, a été faite pendant les années de la 
naf •. La création d'un siège central la firme à laquelle elle est destinée et guerre générale ne peut pas ôtre oil- r ifell 161 

Je lieu où elle sera mise à terre. Ce tenu en chanœ~ant Io nom dos clas- " " ,a 
11our les Associations d'artisans, aux • t , è d d t " .. t BT <>" ~ r n es qu apr s examen e co ocumen ses et le proarammo des études. L 'l'e"..,iAttB 111 .• f'"' 
abords de la McnicipalilU, n eu 1iou quo l'accès au goHe pourra être ac- . " d ,..,,. 0 "l'J. 
conséquence une série cl'innovauons cordé. Les • liûtimenls qui ne se con- La m~11leure des preuves rst .quo U irr o\~iJfe• or-.i 
houreuses. Xotamment un dispensaire formeraient pas (à ces dispositions ces mslltut1?ns dénommées. 6 alih~se- C'est lo ctr 1n 809 .r irv 
a tît<i inaugur~. qui est fréquenté var seront l'objet de poursuites judiciaires. menls agricoles seconcla1res n ont le Thét1tt·porellcl(~e qi:Jot',.,1 

pas formé un seul agriculteur faute rattes. re. re P'"" , ,. 11"'. 
de bons professeurs et d'instrament s La pre1n1~111 t 1 tule pr~9·1 0 
nécessaires à l'enseignement. l'affiche. ~c il peu :;o~,~11!1, On doit se souvenir aussi de la pé- c'est-il-dll; rie11 ~~,,.e•'el 

1 
riode de développement traversée par bruit pourait crO~di~~e ~ 
le• t<tahlissements agricoles moyens l'on polld 9 Qo(!l 1,11 1er' 

! pendant les années de la République: pertoire c'~st !lJl~~:'~.'~v· ; 
Pour toutes les considération• qm Musset. l'on 1' t 1• 1 ' 

préci•dent nous dirons que !'ensoi- calo q~o ullro0 ,1 .9•~,1 
g nement primaire se confinera .d.ans tauons te fi us .,1 sen • paf 110 1~· ~ 

l
son rûle:celui de donner les premll•ros comme. ,. on ,tt) · ri 
notions du savoir ot des aptitudes Fran1;a1s , 1. ,v•1 cetlr 
pour tous les domaines du trava!I· tant que eÎs pot1r -<''l 

Le soin de former do bons agr1cul· porsonn ta 11 0cl 
teurs appartiendra aux écoles moye•.1• velle... t1ai1t, 01·0 11' 
nes d'agriculture disposant cl'un cad~ 0 En ntten 90 tr

0
t ,10:~ tri 

renforcé de bons profosseurs. D'apr s. pas .. Eli~ elle dg;1~ ~ aÎ''~ 
les milieux elles fourniront aussi rz1n1r 0 , 600 tnU ue I' c)~I~ 
des producteurs spécialistes. . 0 de r prp ln ~ v11 1 • 

1 

L'lnstilut supérieur d'agricuJtur tion1alm0 ·011~ p~~~r11e ~e;,, 
d'Ankara nous préparera les cadres. éga e . 9 à "'" 0e (ll .. 

résultnt d'une politique étrangère -
qui laisse le • droit international• LES ASSOCIATIONS 

Ceux qui en sortiront pa~seront au~. sentat1° 0
0011ce ~~1u' I' 

services de l'Etat ou, travaillant . P.°.~é On an 1 dO e cJ0 ,,,..,,, •. ,, 

Union Française 
sans effet. Et derrière celte politique 
internationale se cache Io désir d'1m­
po•ur i1 autrui son propre régimo et 
sa propre conception de la vie. Et 
l'on sait que cottu décision do répan· 
dre ses i.roprcs conceptions ne dérive 
pas ù'uno ri\·alilé philo,·opluq110. lJes 
inttirlits t'.conon1i<tlles sont lhS~1ruull·8 
derrièn• r-Ilo. c;·ust-ù dir•• 11ue la forn• 

Les cours de culture physique qui 
ont ''lt"i suspendus au cours du mois 
d'aOlit, reprendront réi:;ulièremenl à 
11a1 tir 1lu 1er Hepternhre prochain. 
l ,. • 

I .. os i ltt•roesés i:.ont pri6s do ~ llli:Jcr1-
rf' tli'~~ 1nninlt•11anl nu ~f'c-r1•t:\r1al do 
\'l111ion. 

leur compte, ils auront la P?ssib1~1 s tistes Jla fhé:\tre y- t•'_p 
de répandre dans .leur mihea leur quitté 11~5 port~~11 11~~e~ 
connaissances techmques. . quant t cett ir•' iv' '' 

Nous constatons que rie .m<'me que sagemen rél'ert0 
0 ce 

dans l'enseignement pr1ma1re los tra· que te f[~· qll 
1 vaux entrepris clans co sens vont de plus ,étO 

1 l'avaut. Kemal Unal niè·l"O· 

Le cha n gem ent de garde de• troupes nationales à Bilbao 
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puis en pension. La jeune mère ne ! f' e ,. e 

~r~~~:a~2l~:~eamrg~~~~1:e~~:Jt~~~1 ! v IB BCOHDmlQUB 
présent. elle donnait des leçons de 
piano et vivait presque pauvrement ... 

st f inanciÈrE 
Le praticien voulut savoir : 
- Que s'est-il donc passé? 
- Depuis quelque temps il me har-

celait. Il voulait de l'argent, toujours 
de l'agent ! .Te n'en avais plus. Tu le 
sais bien. Sans cela je le lui aurais 
donné. Toi-même, tu m'avais conseillé 
de ne pas m'endetter davantage ... 

Nos relations commer­
ciales avec la Norvège 

- .Je lui avais trouvé une place, ------dans une usine près de Lyon.,. 1 d Tu" rkofi's 
Le cl:lulletin Mensue • u - Il n'y est pas resté 8 jouJs ! le 

travail ne lui plaisait pas. Aucun tra- publie l'étude suivante.: . . 
vail ne lui a jamais plu ... Pourtant rap- 1) Entre uou.s et la • ?rvège 11 exis­
pelle-toi, quand il était petit, il était te une convention de. sé1our, de com­
gentil, affectueux, intelligent, un bon merce et de nav1gat1011. 
gosse! Pourquoi a-t-il fallu qu'il eûtl Dale de la conclus1on: 16-3-1931. 
de si mauvaises fréquentations? C'est En/rée en vigueur: l-5-1,33. 
ma faute : je ne pouvais pas le sur- Durée : 2 ans. Elle pourra être pro-
veiller suffisamment. On est bien cou- longée automatiquement à l'expiration 
pa ùle de mettre au monde des en- ou dénoncée par les deux parties 
fants que l'on n'a pas le courage de contractantes aver nn préavis de six 
garder près de soi. .. ~Ion pauvre petit mois. i 
.Jacques ! Pourtant, la semaine der- Principe : Traitement de la nation 
nière, je l'avais supplié, une fois de la plus favorisée. 
plus, de redevenir sérieux. On lui pro- 2) En outre, entre noue et la Nor. 
posait d'entf\lr dans un garage, comme vège, il existe un accord de coatin­
mécanicien. <'a doit être intéressant, gentement et de compensation libre. 
l'auto, pour un jeune homme '! 

Au lieu de cela : • D~ l'argent ! Dale de la conclusion : 8-6-1 !l3G. 
J'veux ton fric !» C'est tout ce qu'il En/rée en vigueur; 12-6·36. 
savait me dire,Ah ! les horribles mots! Durée : Une année ; sauf dénoncia-
,Je lui avait bien défendu de venir ici. lion moyennant un préavis de 3 mois, 
Comment avait-il fait pour co maitre peut être prolongé automatiquement 
mon adresse ? Qnand il me déclarait; pour la même période. 
c,T'irai chez toi, !'chercher ton fric !• 
je croyais qu'il cherchait à m'intimi­
der, mais qu'il n'oserait pas. Si tu sa­
vais ce qui a'est passé en moi lorsque 
je l'ai vu paraître, ici, tout à l'heure ! 
.Je ne suis pas méchante, j'avoue mes 
torts, et ila sont immenses. :\lais je lui 
en ai voulu, à ce petit, je lui en ai vou­
lu, de venir me narguer ainsi. Alors, 
tout s'est passé si vite ... 

Elle était à bout de souffle. Le doc­
teur se pencha vers elle, essaya de la 
faire consentir à s'étendre sur une 
chaise longue. Elle le repoussa dou­
cement. 

Principes essenlie/s a) Les marchan­
dises comprises dans la liste «A• an­
nexées à l'accord peuvent être im· 
portées librement ot celles qui sont 
inclues dans la liste B, peuvent l'tltre 
aussi dans les limites fixées dans 
cette liste. 

b) Les certificat~ d'origine de la 
liste B accompagna li les marchandi­
ses d'exportation d 1s deux pays de­
vront être revêtus du cachet des 
douanes du pays importateur et re­
mis à la la banque où sera effectué le 
dépôt. 

3) Accord de clearing. 
Dale de la conclusion: 8-6·!936. 
En/rée en vigueur : 12-6-1936. 
Durée: Une année. Sauf dénoncia­

tion, moyennant un préavis de trois 
mois, il sera automatiquement pro­
longé pour une môme durée. 

- Oui, très vite ! Il m'a demandé 
la clé de mon armoire. Je la lui au­
rais donnée : il n'y a rien à prendre 
dans mon armoire ! !\!ais j'ai senti en 
lui une telle rudesse, un tel manque 
de respect, que cela m'a mis~ en colè­
re. J'ai compris que le moment \étai t 
venu où j'avais le droit de résister à 

(Voir la su ile en /eme page) 
Principes: a) Les créances de tou tes 

sortes entre les deux pays sont réglées 
par voie de clearing dans l'ordre des 

:-,!!!!!!!!!!!!!!!1111!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~ 1 versements effectués au près des 
banques réciproques. 

' Banca &ommBrtinlB ltnlinnn 
fapital rnlièrtment rersé et réstrm 

Lit. 847.696.198,96 

Direotlon Centr&le 1'1.~lf 

Fillalel dan• t oute l 'ITALIE , 

I STANBUL , IZMIR , L ONDRES. 

NEW-YORK 

Créations à !'Etranger: 

Bnnca Commerciale Itnliana (Fronce) 
Paris, Marseille, Nice. ~fenton• Can, 
ncs, Monaco,Toulouse,Beaulieu ~lonte 
Carlo, Junn-les-Pins, Casablanca, (i\ta 
roc). 

Banca Co1nmcrciale ltaliana e Bulgara 
f;ofia, Burgas, Plovdy, Varna. 

Banca Com1nel'ciale Italiana e Green. 
.Athènes, Cavalla, Le Pirée, Salonique 

Banca Con11nerciale Italiana et Ru1nan, 
Buc.'lrest, .\rad, Braïla, Brosov1 Cons 
tantza, Cluj Galatz Temiscara, Sibiu 

B?.nca Co1n1nercinla Italiana per l'Egï­
to, Alexandrie, lLe Caire, nemanour 

:\lnnsourahi etc. 
Banca Com1nercialc Italinna Trust Cy 

New-York. 
Banca Commerciale tltaliana Trust Cy 
Boston. 
Banca Co1nmerciale Itn.liana Trust Cy 
Pbiladelphia. 

Affiliations à !'Etranger: 

Banca della 5vizzcra ltaHann : Lugano 
Belliniona. Chiasso, J.ocnrno, Mcn­
drisio. 

Fanque Française et Italienne pour 
l'Amérique du Sud. 

en France) Paris. 
(en A rgent!ne) Bucnos·Ayres, Ro· 
sario dt' Santa·Fé 
an Rrésil Sao-Paolo, Rio-de-Janei­

ro ~nntos, Bahia Cutiryba, Porto 
Alegre, Rio Grande, Recife (Pcr· 
nambutX>). 
(au Chili) Santiago, Valparaiso, (en 
Colombie) Bogota, Bnranqutlln) 
(en Uruguay) Montevideo. ' 

Banca Ungaro-Itnliana, Budapest Ilnt· 
vnn' ?ltiskolc, Mako, Kor1ned, Oros­
hazn1 Szeged, etc. 

Banco ltalinno :en Equateur) Guyaquil 
Man ta. 

Banco ItaJinno (au Pérou) J.hnn, Are­
quipa, Callao, Cuzea, Trujillo, ·ronnn, 
l\Iollinndo, Chiclftyo, lca1 Piurn, Puno 
Chinchn Alta. 

llrvntskn Banka D.D. Zagreb, Soues ak 
Siègr d'/.lla.•1b11/, l?utt l'oyl1otlt1, 

l't1lu:zo Karakoy 
Téléphone: l'ira llSll-2 J-.1-5 

Agence d J.stanbul, All'1lt1n1.:iyau H11n. 
Oiret·tion : Tél. 22900. - Opérations gèn 

21915. - Porte/<uill< Document 2Z911J 

Position.- 12911.-Change et Port 22.912 
Agrnctt dtt Beyoglu, /.stikldl Caddesi 2.fi 

A Va111ik Han, Tél, P. 41016 

Succursale d' /t1niJ 

l.JJ1.al1on de co//re.s-/orls à Beyo{jlu, Galata 
Istanbul 

Bervioe traveler'• ohequea 

-

b) A la condition de prendre l'as­
sentiment des banques des deux pays, 

les marchandises peuvent faire l'ob­
jet d'accords de compensation privée. 

11 - Reslriclio11s ~" Norvège. - Les 
marchandises qui seront importées 
en N'orvège ne sont soumises en au­
cune manière au contingentement. 

Il n'y a pas de limitation pour les 
devises. Mais cl'après un sys!Ome 
particulier accepta et adopté par les 
Banques, les i·nportateurs doivent 
faire connaître leurs besoins en de­
vises avant de p1sser leurs comman­
des à l'étranger. 

Les ba.nques norvégiennes ne peu­
vent consentir d'emprunts a ux étran­
gers avant d'avoir obtenu l'autorisa­
tion nécessaire du gouvernement. 

La mo11naie pour les paiements à 
l'é tranger étant différente des a utres 
et comportant en signe distinctif il 
importe d'être attentif quant à l'ac· 
captation des paiements en couron­
nes norvé~iennes. 

Notre commerce avec la Norvège 

(D'après les s/alistiques Jurques) 
Rapp. û no- Balance 

Annt!eJ ln1p. J;J:p. Ir~ co1111nerc~ t..'01n111er-

extérieur ci ale 

1928 4Hl 13 0,10 405 
1929 557 13 0,13 544 
1930 511 13 0,17 498 
!931 285 3l 0,12 254 
1932 503 38 0,29 465 

Hl33 277 68 0,20 209 
tn34 305 23fl 0,30 66 
1935 308 340 0,35 + 32 
1!136 814 :135 0,55 459 

D'après les statistiques norvégiennes 
1000 couronnes norvégiennes 

·1. % 
lH:JO 174 0,02 \JOti 0,13 0,08 732 
lfl31 184 0,02 77!1 0,17 0,10 595 
1932 500 0,07 858 o. 15 0,11 358 
1933 G58 0,10 783 0,14 0,12 1- 125 
1g34 1049 0,14 995 0,17 0,16 - 5-! 
193;, 16os 0,20 897 o,rn o,rn - 111 
lfl36 1642 0,18 2641 0,:J!J 0,29 T 999 

Importations et Exportations 
Il ressort de l'examen du tableau 

No 1 que notre comm~rce avec la 
N'orvège se développe de jour en joui·. 
D'après les statistiques notre commerce 
avec la Norvège qui était eu 1928, de 
~3i.~oo Ltqs, atteignait, en 1936, grâce 
aux importations on grandes quantités 
que nous faisions de ce pays, 1.196.090 
Ltqs. 

Les statistiques norvégiennes indi­
quent la même tendance. Le volume 
du commerce de la Turquie avec la 
Norvège, qui était en r9JO de 1.080.000 
couronnes norvégiennes, a augmenté 
d'année en année pour atteindre 
2.505.000 couronnes en 1935. Le vo· 
!urne des transactions commerciales 
croissant d'année en année, il attei­
gnait 4.283.000 couronnes en 1936. 

Nos importations de ~orvège sui­
vent durant les années 1928-36 un 
cours normal. Par contre, nos expor­
tations se sont élevées régulièrement, 
Xos exportations qui étaient en 1981 
de Ltqs 13.000 ont atteint 68.000 en 
'933 et eu 1!l34, date à laquelle on a 
conclu avec ce pays le premier accord 
commercial 'elles montèrent soudain 
à Ltqs 2:!\l.000 et, poursuivant ce môme 
cours, elles atteignaient Ltqs 355.000 
en 1936. 

li r essort de l'étude des chiffres in­
diquant la proportion de notre com­
merce avec la Norvège relativement à 
notre commerce extérieur général, 
que le premier acquiert de l'importance 
d'année en année. D'après les statisti­
ques turques, ce rapport qui était en 
1928 de 10 010 est monté en i936 à 
55 010. 

D'après les statistiques norvégien­
nes, ces chiffres ont accusé une aug­
mentation régulière dep uis 1930 et se 
sont élevés de 0,08 qu'i ls étaient en 
cette année à 0,29 en 1936. 

L'Allemagne exigeant des prix trop 
élevés pour ses papiers nous en im­
portâmes en r936 une grande quan ti­
té de N'orvège. Toutefois nos fabri­
que~ do papier suffieant à la consom­
mallon locale, nos importations à 
I'avemr quant à cet article, se limite­
ront donc a ux qualités qui ne sont 
pas fabr1q uées ici. 

P rincipales matières 
impor tées de Norvège 

Les principales matières importées 
de N'orvège sont Io papier et ses ap­
plications, los h uiles médicinales et les 
produit~ pharmaceutiqu&s. En outre, 
il a été importé en i935 pour 42.nOO 
Ltqs. du zinc et d'alliage, et en r93G 
pour 83.000 Ltqs. de peaux. 

Les importations de papier norvé­
giens par rapport à nos importations 

VOTRr 

ARG[Nî 
EN fAt=E. 
C' EST 

COMME UNE 

rONTAIN[ 
TAR 1 E: 

PLACE:Z-L( [N 
BANQUi;: :A I NT.tR~TS 

DE:MANDE:Z NQÇ 
CONDITIONS SP[CIAL(S 

générales de cet article ne sont ja­
mais tombées au dessous de 50 010 et 
elles se sont élevées en 1932 jusqu'à 
95 0(0. 

Principales matières 
turques exportées en Norvège 

Les principal~s matières exportées 
en ~orvège sont le chrome, les fruits 
~ecs, le tabac et les glands de chône. 
~os exportations on chromelà desti­

nation de la Norvège ont augmenté 
ces dernières années d'une façon •m­
portaute. De 300 tonnes en 1931 elles 
se sont élevées en 1935 à 7500 tonnes 
pour descendre en 1936 à 4800 tonnes. 

:-;os exportations en raisins secs au 
cours des années 1931-36 ont accusé 
une augmentation régulière. De 76 
tonnes eu 1H32 ellos ont passé à ü03 
tonnes en 1936. 

Nos exportations de figues ont 
suivi le môme développement quo los 
raisons secs ; de 61 tonnes eu 19:13 
elles se sont élevées en 1936 à 474 
tonnes. Celles do tabace accusent à 
leur tour un développoment constant. 
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Alors qu'en r930, il n'en avait été ex­
porté qu'une seule tonne, d'année en 

année les quantités ont augmenté. 
Elles se montaient en 1935 à 50 ton­
nes pour s'élever tout d'un coup, en 
1936, à 115 tonnes. 
. La Norvège reçoit 6ü O!O de ses 
importations eu figues de Turquie ; 
quant aux raisins secs, c'est l'Améri­
q,ue q ':Ji vient en tête suivie par la ln 
1 urqme. D'autre part, l'Italie et l'Es­
P.agno sont pour nous des rivales sé­
r1eusos pour les noisettes ainsi que 
l'Amérique ot la nrèce pour les ta­
bacs. Il est possible d'au,.menter en­
core d'une façon considér~ble nos ex­
portations concernant ces deux matiè­
res, à destination de la :'\ orvèg~. 

Le nuu·clié des céréales 
Samedi, il y a ou abondauc~ d'arri­

vages en uotro ville. Ln matin, de 
bonne heure, on ro\·ut :J4 wagons de 
blé, R d'orge et de seigle. Puis, au 
moment de l'ouverture de la Bourse, 

(Voir la suilc en /me page) 

•ouvement Maritime 

..... . . . . . . . . . 

-Dliia 
SOC. A1'..l 

Deparls /J(lllr 

Pirée, Brindisi, Venise, Trieste 
des Quais de Galata tous lts vendredis 

d fO heures précises 

Pirée, Nnple•. Marge;lle, Gênes 

Cavalls, Saloniqne, Volo, Pirée, Patras. Santi .. 
Qusranta, Rrindisi, A.ncnne, Venise Trieste 

Saîonillll'\ )tételin. Iztnir, Pirt'-e, Cnla1netn, 
Pntrns, Brincli!=;i, Vflni~u·, Trie~te 

Bourgnz, VRrna, Constantza 

Sulinn, Galnt1, Braila 

Batoum 

-
Bateaux 

ltODI 
CELIO 
RODI 
CE LIO 

l"ENICIA 

MERANO 

DIANA 
ABB.\ZIA 

ALABNO 
VEST.\ 
!SEO 

ABBAZIA 
ABRAZIA 
:UERANO 
VESTA 
QUJR!NALE 
CAM p mon LIO 

ABBAZIA 
)IEIUNO 
Ql"IRIN.\J,F. 

VESTA 
lREO 

Servift accl/ér 

3 Sept. \ En coinddence 
Io . à 1l1iodlsl, \'e-

8ept. nl~.Tri~te, a\ec 
17 Sept. tesTr. Exp, pour 
24 8ept. 1oae l'Europe. 

10 Sept. } 

2~ Sept. 

2 tlept. 1 
1G Sept. , 

li Sopt. } 
25 Sept. 

9 Oct. 

31 Août 1 1 Sept. 
~ ~ept. 
!) ~l'pl. 

15 HC'pt. 
22 Sept. 

t Sept. 
8 >'ept. 

15 Sept. 

1 Setp. 
2:1 Sept. 

à 17 hGuree 

à 17 heures 

il 18 heure• 

à 17 heures 

à 17 heure~ 

à 17 hrurrs 

En coïncidence en Italie avec les luxueux L; r, .L~~ ~. c" • : 01uté «!talla 
et «Lloyd Triestino•, pour toutes les destinatiorn• c. ;,r 

Agence Généra.le d'Ista... , al 
Sarap lskelesi 15, 17, 141 Mumhane, Galata 

Téléphone 44877-8-9. Aux bureaux de Voyages Natta Tél. 44914 
" " • " W.-Lits " 44686 

FR.A.TELLI SPERCO 
Quais de Galata Hüdavendigâr Han - Salon Caddesi Tél. 44792 

Départs pour Vapeurs 
~~~~~~~~~~-1~~~~~ 

Anvers, Rotterdam, Amster­
dam,tHambourg, ports du Rhin 

cAcltilleS> 
«Hermes> 

cOri"ll • 

1 
Compagnies Dates 

(•anl lmprhu) 
Compagnie.Royale du 29 au ;JlAoût 
Néerlandaise de 

Navigation à Vap. du 8 au 10 Août 
ùu 12 au liAoût 

cAclii/les» vers le :il Août 
Bourgaz, Varna, Constan tza1 cHermes • vers le 1 :Sept. 

I «Orion• ven le 11 S pt. 

Pirée, Mars&ille, Valence, Li- . Delagoa ,1/aru" Nipr.n Yu•en vers le 20 Sept 
ver pool. clima Naru» aisbn ivers le 19 Nov. 

C.I. T. (Compagnia Italiana Turismo) Organisation Mondiale de Voyages. 
Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, maritimes et aériens.- 50 010 de 

réduction sur les Chemins de Fer //aliens 
Sadresser à· FRATELLI SPERCO Salon Caddesi-Hüdavendigàr Han Gala ta 

Tél. 44792 

DButschB LevantB - LiniB, 6. M. B. H. Hambourg 
Deutsche Levante-tinie, Hambourg D.6. Hambourg 

Atlas Levante-LiniE A. 6., Brsmsn 
Service régulier entre Hambourg, Brême, Anvers, 

Istanbul, Mer Noire et retour 

Vapeurs atendus à. Istanbul 
de Hambourg, Brême, Anvers 

S1S GA L/LEA 

StS DERINDJ!i 

S1S M!LOS 

StS NANJSSA 

vers le 3 Septembre 

ver s le fi Septembre 

vers Ir 9 Septembre 

ver s le 14 Septembre 

Départ• prochains d'Istanbul 
poui Bourgas, Varna et 

Coustantza 

S1S DERINDJE vers le 8 Septembre 1 

Départs prochains d'I stanbul 
pour Hambourg, Brême, 
Anvers et Rottérdam 

S18 GAULEA cha rg. le 6 Sept. 

Connaissements directs et billets de passage pour lous les ports du monde. 
P our tous renseignements s'adresser à la Dcntsche Levante-Unie, 

Agence Générale pour la Turquie. Galata Hovaghimian han. Tél. 44760-447 _ 
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LD PHE55E TURQUE DE CE MDTIB La vie 
sportive 

LBgitimB dBfsnsB "A~:~· ~~~";éd;~;: ~ Jeune Fille très d1stmgue rati· 

on signala la venue de 11 wagons de (Suite de la aème page) natéiona!idté ttur3qaunes ~Y:0~t ufi MS 

ViE EconomiquE st FinancièrE 
(Suite de la ]<!me page) 

Le ministère de I' ~ir 
indÉpEndant 

1 de granites d1<tan1·es ne diffèrent on 
rien des hatenux <tut se livrent à la 
navigation au long cours. \'ouloi1· les 
cornparPr aux: \\"agons cles chemins de 
fe" 11u1 circulent ;) l'inturiour des !ron­
tii•re• Pt vouloir nous réserver l'exclu· 
Si\'itt; <les transpor·ts aPriPns sur no 
tro lerrito1ro {>r1uivaut à dire aux aé· 
ronefs fitrangf-rs; c l,ar ici on no pagse 
pas•, (~011111Jq jo l'ai exposé dans un 
autre artit•l9, fermer prallqu~menl Io 
pays nux avions étrangers. c'est 1_1<?us 
pr i\'e. dp:; nvnntaµes tle notre postl:on 

blé. Enfin, un train de marchandises en qu pen an e fille 
FOOT BALL amena encore 14 wagons. Cela faisail son chantage ! Je le lui ai dit. Il s'est meilleurs hôpitaux de n°

1

\
1
a

11
te m~ coquet total de 59 wagons. Toute· mis à crier .. T'ai eu peur qu'il n'ameu- désire entrer comme asst ' 

Mixte 3. - Pirée l 
fois. on s'abstint d'envoyer à la tûl les \•Oisins. qu'il ne révélât Io se· auprès d'un médecin. s'~· 
Bourse los spécimens des blUs des cter- cret de sa naissance, mon infamie ! .le Pour tous renseignem1ont1sioilO 

Le second match do la sélection du niers arrivages qui ont été réservés lui ai mis la main sur la bouche. dresser sous D. S. à n ,\f. llt111rl 1:mi11 rt1f'Jh1r/e tlilflJ !t• 
" T1111 " /1 .~p~rt.1t-/,: 1/e sain1• l'i ••irift• 
b,11111t' l1111n1·11r auquel il 11 1lil t1S .Üjfl•. 

dU (llitt/• de 1'11i•ù1tit1n • f(l/Uft' " . p1·11~ 
1/t111! /,-) 1111111œu;;rr.s t•/ /11 /.i! ,,,, /lat 
/e11.st df)IJ/ ft11/11tht: n11/lilt11rt• anq/,Jlj 

'·~1111t erp11111t " /'rqt1rd de 1h1/rt Ol'Tt' 

I'iru avait attin\ hier au stade du pour les transactions de demain Alors il m'a donné un coup, puis il Postale 176. Istanbul. 
'!'aksim, la foule des grands jours. mardi. ' ' ~ s_orlt son revolver. Ce n'est pas que 
L'adversaire clu te~m ho!lrniquo était, Los acheteurs, considérant quo la J aie peur de mourir. Mais, instiacti· 
en l'occurronco, un mixte Fe11cr-Cti11e~. Bourse serait fermée aujourd"hui, se vement, on se défend. Comment ai-je CongrÈs intsrnational Ln promiiire mi-temps se déroula montrùrent réticents. Les prix ont ou la force de détourner le canon~ Je 
complùtement à l'avantage des visi- baissé de ce fait. ne puis pas te le dire. ,J'ai entendu la 
leurs. Leur pression ne so rellcha On n'a gul>re vendu qua deux wa- détonation. Il es! tombé. Et - écoute 
par un seul instant et c'est grâce à la gons de hlé de la qualité de Pola- b1?n cela. Robert - je na me suis 
vi~ihnce do Cihat que les locaux ar- Ili, à 1 ou 2 % de seigle. Alors quo mpme pas penchée vers lui. ,Je suis 
rivt•rent à se tirer ct'affaire. Quant au la veille. ils avaient trouvé acheteurA restée debout.,hébété_e, en le regar­
tandüm Faruk-Ya~ar il parnt moins à à G,15 et r,, 17 5 pstr. le kg., 00 a dlt dant comme s 11 fa1sa1t une piaisante­
l'aise qu'à l'ordinaire et le second les céder à u,lO pstr. rte, !'Otnme si c'était un jeu d'enfant. 

de Pédiatrie 
lltlll/lt{Ut. 

En dépit ùe toutes <'e' belles cho- sur la l!'.rando routn entre l'Europe et 
seR. ajoule-t-il, le dl>veloppement ne·, \';\sio pt ohliger l'es avion• à passer 
tue! cl~ notre aviation r.'est pas "um- par los p1ys (>\rangers. Toute autre 
snnt. ~o pas le reconnaîtro, CP serait fnt:on 1~0 voir pt d'agir donne une 

___- . n,,111' 
tnmern •1 · 0sl 

\'Ouloir nous leurrer nous-m~mcs. l l · · 1 ' f 11!1pre,;s1on <-° pay' r~trograde. ce qui 
au_t inc~lquor au pays tout entier Il' 11 est adm1ss1ble dans aucun domaine 

gout do 1 aviation afin de pouvoir nou• pour la Tun1uiP r~volutionnairo. 
mesurer dans les air• aux autros pays. (Juol que soit l'angle sous lequel 
JI faut que tout citoyen s'habitue on oxanunc la question. Io résultat au­
à considérer aussi naturel de voler quPI on pan'iPndra c"eRl la nécessitt' 
dans les airs que d<> mnrch<•r sur d'un d1:partomont mailro ile ses mo· 
terre. Surtout dans un pays connne yens, compM01\l, capable de travailler 
le lllitro où les di><tance ·sont grai!clPs, pour l'aviation avel' cotte rapidité qui 
los moyen tle transport peu dt've- est la !'nract(•ri ·tiqun propre de l'a· 
lopp~s. Io tr•rnsport ar>rien des pas- dation <'llP-m0me. ~ous no cloutons 
sagt•r•, du courrior et des journau: nullcm!'nl quo Io gouvernement rPS· 
est une néces•ité : c'est un élément 

nommé eut notamment des dégage- Dans ces conditions les qualités in· Mou enfant... mon e~1fan1.... . 
ments tlésastreux. Pourtant lesJavants férieurs celles à 2 ou 3 010 de seigle I . - li en es! peut-olre mieux arnsi, 
locaux c:induisirent quelques orrensi- ont été vendues à 6,0u pstr. et à (i fit le docteur. après un i11stant de 

I.e 26 Repte1nbre on en~.~ int~runt!11 
'­

travaux du IVme Conf.trt · pr(r.1ianiu:lltt'11 
pédiatrie pnr Jn réun10.

0 ('rttn r. 
cornités des diverse~ nnu_on~. ale 1h' l'i J 
aurA lieu dans la salle prlncip~e s• 
lion de 1' .Assistance de l'Enfan. '" orficien:11 

n ! 
.. uugurnoon J'ro"""11s 

u 27 ·~ ~ jour de in bi'e '" ~ 
Campidoglio - au 30 sept?~~ dnl'" I•' 1(,rtd 

ves,maiH elles se terminèrent maladroi- pstr. les qualités cl'Apiküy et Eskise- s1lonce. . 
toment devant los buts. A la 2ri<•me mi- hir à 6 ou 7 OiO de seigle Il est à no- Thérèse ne r~pond1t pa,. 

ront les travaux d~ c~ngi t du s:t
118 

f 
de la Cité univers1tau·e .e e~ : J~ 
« Forlnnini •. Voici tes then~~yL·hicl''e: 111 nulc tlu jeu sui· une erreur de Faruk ter que deux jours auparavant la Le ~ême soir, un passant, qui s'en-

l'int.,riour droit grec ouvrit la marqub. marchandise de cette dernièrn qua- gageait sur un pont. de la_ petite vil!~ 
~lalgré les efforts déployés de part li.té avait été vendue à 6,iU pstr. En- que traversait la Sa_one, v1iune f_emme 
ot d'autro le score demeura inchangé fm les blés tendre ù 2o 010 de seigle atix gestes maladroits et las, qui ten­
et la mi-temps fut sifflée :\ l'avantage s.ont ~omb(s de 6, O:i à 5,30 pstr. el tait rl',enja~1ber le parapet. li cour.ut à 
des foot-ballors grecs. 1 on na pu rm l'endre à grand peine elle, l empocha de mettre son projet à 

lo - Les maladief' neuro cliniqtlc" 
la pédintrie du point ~c vue t h)''tritluJ 

Ilo l\Iétal>olistne 1n1nPral :i:qu"''ce~ u1 

la pritne enfance et t;CS CO~(ic•il'I. 111 ' 
problèn1e de l'allaitement n tuh1?1·cuI

0 

I!Io Le problème de ln 1,,.,1 
l'enfance {'Il rapport : s ~ur J'll reJtr 

sent cetto nfr<•,;;;i!ê autant que nous La physionomie de la partie chan- qu'un seul wagon. exécution. 
gea au cours do la seconda mi-tomps. Aucune demande n'a été enrerristrée C'était unho~1me jeu_ne,enthousias.te, 
Lo mixte pal'tit résolument à l'a<snut " cour geu t t d \JOtl à 1 e 

a) avec les études u1oder;1c p;rt de 11911t :.J 
b) avec la contagion <le n l:l thrr~11 r.., 

e•sentiel pour imprimer un rythme et •iu'il appréciA plPinement !'impor· 
plus vif i1 la vie g~n(,rale du payR lntt<'O et l'urgence <les questions a~·n1ll 

L'intéri"t partiel que consacrnnt à trait ;1 l'éronautique. 
P
our les blés durs. . a 1x, qui r_ouva1 u ,. _-

dos buts adversed. En moins de 10 mi- J l li 1 dt à Il 1 l t nutes les locaux égalisèrent, puis pri· Au total, on a pu placet· 20 wagons xis en?e . e ' . ce e qu t vou a1 
rent l'avanta,.."e <rri\c& à Bülent el à Or· de h!é. On s'attend à ce que les prix l sa1uvei · 11 . 

c) avec ln prophylaxie et rt~l1 r11 clt~u•t~ 
~01nbreux sont leR raPP~iencC .f t.11ft et • 

~11 las spécialistes cle la sc,,.jo11. 1 "'"' 
1n~er~ationale. J\ cette c><:c~·~ out 

8
:.01:it 

Prtncipaux Etats europt'° ri" dU l'aviation lPs divers départements qui SDlllJER.l"S 
ont à s'en. occuper ne suffit pas clans r 
un d?tna1ne con11uc c.ului-ci ?ù le 1 
progres avance à une vitesse s1 for­
midable. La titehe est répartie, à 
l'heure actuelle, entre n:tnt-major 
général, lo•s ministiires de la Défense 
;\iationale et des Travaux Publics et 

/;'11 111'1Tl/t' "" 1/ft1nd 111111iVl'TSllirt' tf't111-

" haissenl oncorc. En ef!ot, les arriva-, > _,e ma rn?rùuse l'écoula doc1lem_ent. 
han. Durant les 20 premières minutes ges de la journ<'e d'hier et ceux d'au- l UJS elle lui répon.dtt avec vo_lub1hté: 
de la seconde mi-temps le jeu Re clé· Vous 1 L 

1 

G 
8 

jourd'hui venant à s'ajoutei· aux wa- . - avez1 raison, monsieur . a 
réductions spéciales sur le P fi' 

tl1 r 
itlllril'/111i, .\f. } 111111.~ .\'atli él•Ot]llt' dons li• 

(1u111luri)'t'/ l'i la •Répttbli1/llf"' dt•.~ .~1)11 
l'1•11ir~ ,,1 r,u.~ .~ur ta ht1/t1ilff' du Ct1111111111u/1111I 

en (fit'/, 

roua dans le camp des 'recs. ur un gons invendus d'avant-hier. 011 dis· v10 est belle. Su_rto_ut qu_and on a, 
coup franc Nocdet marqua un !roi- comme m l t t 1 s1t•me but et consolida ainsi l'avance posera d'une centaine de wagons clo 1 ai, u~1 JO' pe t garçon . blés :\offrir au marché -:ce qui in· l e.st b1 land, 11,a_ de beaux cheveux 
d? on=e local. Cependant .les visil?urs flunrn nécessairement sur les irix boudés . Et 11 m aime tellement! Plus 

~atoire . ," J 

Evitez les [lasses Pré~~., ,,,;~;::~"~; 
de A leçons particuHùr~s ·g:itl~P, rtttl' ~ 1to1Jtt 
Professeur Allemand •""' pl"'!'f:o•«S'~,,,. 
l1Univcrsité de Berlin, et ,... (é1; • . :J 
le!ll branches scolnitc!'· n1od~rll1~~· 
Condon1enta1. - Prix tr~1,.\rt \ 

ln Liguo Aéronautique; ('et éparpil· Xous so:nmos maintenant au :JO reagtr_ent \'er~ la !111 o_t m1rc11t :\ ! •PU· 1 · tard, il sera officier commé son pè1·o! 

lement de l'drort amùne nécessaire· aoùt, ln journ•'<' 1\n 1'1ltc la plus chaude 
ment uno t! perdition <le forcos ut tl ;, J>um!upinar. Le t'omman1lant en 
empêche de poursuivre mla•snhle· t'hof oliri11:0 l'offon~ive, non seulement 
ment cet esprit d'entreprise <'t cotte •ur son propro front, mais oncoro sur 
a!'tivit6 dont l'a~ronaulique a besoin. tou• les fronts jusqu'i1 l•;skisehir, nu 

v;:o C1hat qUJ s'en tira ù me1·v1•11le. L . . . li _réussira brillamment, j'en suis cer-
1• 111aleme11l Istanbul remporta le 1 es COU[ s (le Pat IS ta1ne. Mon petit ,Jacques, mon chéri. .. 
match-revanche par 3 buts ù l · . . l.:Ue s'en alla, dans la nuit, d'un pas au ,Journal sous .pl~D · 

1 

Dans los m1houx de la Bourse on cte somr.ambule 
Comment ils ont joué so plaint vivement de l'irrégulnrito '!!"!'ll!!ll!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! .. !'!!. !!!!"!!!!ll!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"!!!'!!!!!!!!!ll!!!!!"!"t 

r 
avec l_aquelle proviennent los bulletins 1 

D'une façon générale la partie ut de cloluro cle la Bourse do l'aris. I LE COIN DU RADIOPBlLE 
rudenwnt di•putéo surtout do la part Alors qu<' les dépiichcs y rolnlivos 1 
des visiteurs. devraient ôtre communiqul>s normale- l,es étnission!I turques 

L'équipe turque eut utW tr11s mnu- ment à l~ h. 15, il arrive parfois !qu'on d l [> }' • 
vaise premiùro mi-temps, mais elle se n'on nit connaissance qu'à 15 h. _ e a. :\.:\{ 10 italienne 
reprit par la suite. Cihat fit une ox· voire qu'on no les reçoive pas du 

tf. 
T ,.,RIF 

L'n(•ronautique a hesoin d'un nunis-, :\ont. li atle:icl maintenant les nou­
tère propre où elle puisera l'élan 11t n•lle" forros de rnvalnrie qu'il a lan· 
l'esprit d 'ontrepriso. La plupart des cres conlro les derrières de l'ennemi 
pays on ont senti le besoin, hirn qu'i\H pondant qu'il tait dfeduer clos mou· 
se soient att<'l~s avant nous à la tache v<•tnenlR sur Un front 1le • 0 on \()() km. 
en matii'lre ct'avialion. Or, nous, qui à Ces nouvelle" arrivent 011 ort!ro. ~lais 
heaucoup d'~ganls, avons (>lé on Io mouvement ne s'est pas e1wore am· 
retard, noufl en avons besoin plus plifio juRqu'au point vis!• par lui, il 
que quiconque. n'a pa' :tltoint lP degré voulu. Il attend 

cellento partie. }!'aruk ot Ya~ar se tout! Or, on sait que les fluctuations On sait que trois fois par semaine 
raehetôront en seconde mi-temps. Chez do la rontro fran~aise ont une in- Io mardi, le jeudi et le samedi le~ 
les demis, He~at et Yusuf furent flmrnce déterminante sur les cours de postes de Rome, 2 R.O. à ondes cour­
bons. mais Avtan so signala plus par· l'IJnilürk. tes, 25, m 4 et Bari, à onrles moyen· 
liculibrament.' Bambino utroile:m•nt Notre confrère le Tau attire sur ce nes, 283 m 3. se livrent ".des émis­
marqué ne brilla pas comme ù l'ordi- point l'attention du commissariat de\ s1ons en lang~e _tu~que. Vo1c1 _le pro­
naire. Xaci et :ecdet eurent quelques la Bourse et de la direction de l'A· gramme des em1ss10ns prochames : 

Turquie: 

1 an 
6 mois 
3 mois 

Ltqs 

13.50 
7.-
4.-

l,e 1nini$lère dn l',\ir songera aux att(1C un~ ln1patir:ncP st1ro. l~nl'1n1 los 
besoins d<' !'aéronautique dn h~on nouvelles tant attondut>R arrivPnl et 
plus vivante el plus es•entiello <1uo 111 Comman1lant rn t 'hel, repous;;ant 
quicom1ue. Beaucoup !l'activité~ 11ui, h carto Mployoe <\Avant lui, tlit: 
en vertu d'usi.ge3 établi,;, ~ont relol· - C'est ri ni ' C'en est lait de l'en· 
gu6es nu secon1l plan, passernnt nu ne1111. 

bons moments et c'ost tout. Bülent gence Anatolie. Tous ceux qui s'int4· N<1rdi • .If. - 19 h. 50-20 h. - Con!ércnce en 
s'employa à fond. mais manqua sou· roasent aux aUaireslde Bourso s'asso- langue turque par le. Pro!. Ros•!. 
vont <le clairvoyance. Orhan, enfiu, cieront ù ce vœu. Jeudi 2. - ". " - Mu••que turque. 

\:,-- ------
premier. On fora marcher <le pair le ,\ceux qui le regardent a9ec sur· 
développeme1:t dA l'aviation ddle et prise, lo Commandant en Che[ répùle 
du l'aviation militaire. On R'omploiAra 4uo c'en <•st fait ~Io l'ennemi el que la 
sur une grand échell•', ~ répandru guurro est dM1111t1vement !l'.arné~. 
l' • esprit a<\rnautique ., parmi le ln1l1r1.ua1;l 1lu doigt un pomt a 1 hon· 

se mit en redette durant ln seconde Samedi 1. - :-.iouvclles en langue turque 

partie ctu jeu et prouva encore une fois -

peuple. zon, 11 aioutn : 
. 

1
. .~., . • . • . \ - H1 vous voulez, allons li'dms pour 

A~t.rnt .11<.-ula.11té ~e~ t~:u1sp?1~' ,. 01 r tle uosyouE <'ommenl une armée 
tH.rrcblres o~t subo1 donnde :\ l o. 1slt nco dP\'tenl v ü·tori<'usu ,.t t"*oin 1nonl l'autre 
do honnes rnutos. autant lne commu· t•st ,1,•faitc. 
n1cat1011s aêrH\llJH~S t\x1gent d~H a(1- liu t'Ollllnandnnt llll front (il PHt 
rodronlBS Pl (le~ ca1nµs ll'atlt1~r1Rs:\~o inort diipuis), eroyant tuujour::t la si-
de forlllno, iles p_ostes do ratl1og~1n10-, Luntîon ptp1110 1lei dnnotir~, dit au 
1n~trlP et dos ralhophare~, tl'un rt\ 'P:lll ( ~uzi r. 

de station• ml'tf·orologi<1ues. :::11 l'CttP ' - . ·•y dlrz pas pMson11ellPm1>nt. 
organisation tait défout ou est incom · ·ou" trous. nous·m~m••s, toir la Ri· 
piète, l'al'ti~·ité .'le l'a\'iation en""! rrn - tuation <'t nous "ous l'll ,..,ndronH 
due plu~ thfft:1l\l ~t le danger d'aPCl· compte. 
<1ents _e arrro1t .. F.t chaqm• acc1dont Mais 111 t;ominanJant AtJ 
ll'av.1allo~1 s1gn1f!e_ la p11rto ol'u,n~. part 1 pon•I : 
11? 1.1 fo! tunu 11atto1~alo et dt l .\Utre 1 _ .'on, j'y \'ni. mAnw. «Jur c1>ux 
cl u!~. a~ rnt.eur formé t ~!>~o-~vé. . , qui vpul••nt voir mo 1mivent. 

~.11) ~\att eu un mlllt~l'. ro :1u1 e_ut Et 11 a«lll•;a suivi par tous ... 
en~1sagu les cl~oRe~ <li; 1 air d> tnct l'it heuro plus tard, tout re mondu 

Chef ré­

que c'est un joueur d'avenir. 
Le onze du Pirée fournit un jeu do 

bo:rne raclure en première mi-temps 
el vors le• dornières minuteo. Commo 
nous le 11isions hie1· la défense <'St Io 
!'01Upart1111011t le plus faible do l'équip!'. 
l.oA domis ahmentoront convenubl<'· 
mont l'attaque. Quant aux avants ils 
combinôrnnt for~ Ilien, mais pt•chi\ro11t 
par manque d'erricacitu. VazM et l'ai­
lier 1lroit furent les meillours. 

.\1, Nut'i Hosut manqua <h' tlfC'i,ion 
el nA r(•prim~ pas sé•èt·ament I<' jeu 
dur. l'nr ailleurs il commit quolqu"" 
p:ros~(ul errours. 

OFF. ~!OK 

- - -

Festival d'Istanbul 
A11io11rd'l111i .'10 11otil : 

Concerts publics: 

sonK ex1ge par la log1quo ol los be· llans la dornii·ro llép~rhe qu'il en· 

pomt cl? vue at•ronaultque, nos rel~· n"l a l\izillas. au suol du village <10 
t10ns a:·r1011nPs a\•er. le. mo1~d<> o~to· Calkoy. <m fnrr d'un vision infernale. 
rteur ~1 en :~ura1t pas él<• nuiounl hui !lnr arm•I<' de r,o 1ot1 m:lle hommes, la 
au point ou elles "'?nt; on les aurait reirnit<• coup<~e, omhat·rass6e dn11s ses 
d6veloppé?s 11nméc11atoment dans lell.tagagHs est ai•culéo d~ns r.etto vnlléP. 

soms. glin('.rau.x:. du, pays. . . voya do net endroit il la 11. A. N ., le 
,\.uiourol hui, 11 n, y a pas de ha1son. coin mandant en Chof fournit un oxem· 

néne1~no entre la lurqu1e ot Io monde\' pic lie• plus haute• ,·ertus militaires 
e~tér1our .. Le . sens qui se Mgage qui lui valurent Io titre d'un des olus 
'\~~o pare~ll.e s1tu~t10n est fort amer, suhlinw,; capitaines tlo tous les te1Î1ps. 
!ik[e un l!a~." /é 1 ol,utiont~aire, on _ce Au li ou d'être lïer <~'une victoire aussi 

dol 11\ 1at.on. ~ormet 11otr0 cwl \''Oti!J>l"te le t'a·•i mamlestai" au nu:x a(-1·0 f "l . ·r· 1 .., • • r ,, ' ~. • - ' ne s e rangers s1gn1 io a nom do l'humanité ses sentiments do 

A Taksim: Fanfare clo la \'ille 

A lleyazit · Fanfare militnir~ 

A jlatih · Pnnfaro ctes sap~urs­

pompitrs 

festival Ba.lka.nique 
palais de Jleylrrh~y 

à 22 heures nlt.'m" ,·ho o 11u·1·nter 1· ·o 1 os iort· ' ' • . ' 11 1 l. s regret h•s plus proromls pour la fin 
nu~ b.1to.1u_K rlr.angers. Les a•1011s, traai<1uo des homme>< acculé~ dans la 
<1u1 font auiour-1 hui des vo,·agos a" 1 1"'1r. l 1·· · 1t 

au 

· " \'a ue ( o 1~1 as . 

• 

r FEUILLETDH uu llEV06LU no. Z7 

Hênes. Au contra;re, il implore une 
gr:ico. Seulement, il no songe pas à 
(.v1ter Io rappel de son grand amour 
et il môle f;ylvio ~ Sabine. Colla-ci. 
11ui nr<•eptait d'a\'anco, so r/itracto. 
Biie murmure, cloucem~nt et forn10· 
mont ensemble : 

J?arrain 
l_ -Il Pnr HENRY BORDEAUX\\ 

dt' /' ,, JllÎt 11111' /11111,·111.sf' • 

• Y A \'AIT ::llX FU.LE~ llA. SI 1 N !'lm 

Il" honnne inconnu <\ont elle :wnil 
lant rf•vé tandis <tt;'olle s'occupait si 
activPmont de ln maison et de RCS 
s1t·ur~. nA l'attend pri.s. Il ne la verra 
pas vNi;r, Lui rnu1lra-t-il dire ndieu :\ 
ia111ais ù ~011 rt•vo, au rf.ve clo toute 
jeuno fille hien née '1 

\"Tl 

LA HEl'ClN,'E DE SAHL"E 

.Je ne suis pas libre, parrain. 
- \'ous aimez quelqu'un ~ domnn· 

ùc-t-il prosquo durement. 
- Oh! non, je n'aime po1·sonne. 

~lais j'ai cinq enfants. l~ui s'occupera 
d'oll s ·1 

- Moi, la rnssure-t-il pres11uo mal· 
gré lui. 

- \ ous " ,7 o no puiR pas vous do· 
mander rela. Vou• Jes emml<nerioz 
a\'f'C': HOUA? 

Il n'a retenu quo los doux derniers 
1not~ : a,.1t•c nous. l 1:11~ rand. ou tout 
nu moins nllc va se 'rnndrn. ()u'impor­
tc>nt les co111lition~. si elln <'a1•itulo? 

~ous les emmiinorons ave<' nou•. 
,\.t-il calculé l'importnnee d•• 1•.olt<• 

charge imposée~ Co1~mo u11 j,oun_o 
homme il ne calcule non. ~Jais Il a-t-11 
pas rotrou,·i· sa jounes~e ·1 

J 
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Le gt·oupe grec au 
Nos hôtes par courent 

festival balkanique 
al eC intérêt un journal 

VIH 

L'EXODE 

il y a dos compensations clans le sa· 
crific-o. Benito Sollnr montre tant 
d'humble douceur dans la joie. Il ne· 
copte d'emmener six femmos. tant il 
l'ai1ne. • Les femmes, mieux que nou>, so Ce mariage, ce lut lo triomphe des 
soumette11t i\ la vio ., lui avait-il dit petites Rnvilli, clos • six grflCOS de 
lln parlant du mariage de sa mère. A Crasse11 comme los avait surnommées 
son tou 1', elle se soumettait. Du M. Lipert. Mais Je conservateur du 
main~ n'aimait-elle personne. E:ll3 musée Fragonard avait toujours été 
acceptait de n'aimer jamais person- sensihle à la beauté, et même il de· 
no désormais. Elle serait ft!lllle à vait l'i'tre professionnellement, tandis 
cet homme exceptionnel ol généreux qu,. cotte beauté réunie - d'ailleurs 
qui avait tous les dons en partage, inégalement - sur six visages plai· 
tous sauf la jeunesse. sants et six corps bien faits avait eu 

- Tout à l'heure, reprond-ello, dé· le don d'agacer la population de la 
ridée, je vous ai mal cmhrass6. ville, soucieuse Je plus de tranquille 

~lais voici que la tonnelle ost envn- médiocrité. Elles élaient trop remuan· 
hie pa1· toute la troupe des sn1urs, nvi- ws, trop agitées, trop mouvementées. 
des de snvoir. !•!lies ont trouvé quo le On ne voyait qu'elles, non qu'elles 
Wto-à-Wto avnit assez dur(• pour que multiplins•e1ll leurs 111lées ot venues, 
lri. d6ci"11111 fùt acquise. IWoR sont mais parce qu'elles ne pouvaient faire 
aussit•it, nmsoignéos p<1isqu 'ils s'om· un pas sans être remarquées. En 
urnssent. J groupe ou isolées, elles suscitaient 

- Vous savPz, leur annonce Ha hi ne, inévitablement les commentaires. 
jo va·us emmùne toutes. - En~ore une Havelli ! - Elle est 

Et ~tartine clo concluro pnr un titre jolie. - Vous trouvez~ Elles sont tau· 
do \•nmleville : tes pareilles. - Aussi jolies.'/ - Oh ! 

Il donne tlos hijoux ;, Héhet·­
ca de la part do son maitrP. li l'in•i· 
to à le suiHe pour épous r Isaac. 
Ello n'hésite pas ot ri>pon<I ' ,.,J'irai.> 
t:llo s'en irn •ers l"inconr.u. ~lais cet 
inconnu est un jeu no honuno do bon­
ne famille. riche de biens ot insta1!6 
dans un \Joan pays. 

llt•n<to ~ollar s'ost décidé :\ parler. 
11 connait l'art cto tourner les obsla· 
cles. Tl sait comment on commando 
~ux hommes et <l'instinct il 6vito le 
ton d 'autorit<'. Il trouve des mots 
délicats. presque fragiles comme ces 
,·crros 11ui semblent devoir se briser 
au moiuolr<> contact. pour dire à la 
1eu110 fille la HOlitulle de sa vie, l'es· 
pou· qu'il a 1nis un elle~ la tenclrcsso 
dont 1\ \'untourorn. <~o 11',lsl pas lui 
qui risquornil la 1noîndrn nllns1011 ù 
\'t·c'at le .1 îurtunP, tlt• son 1'n11g à 

- Alors °! implore·l-11. 
- Alors, dit-elle comme Héhecca, 

Hix fp111nies pour un mari. vous savez. on les voit s1 souvent 
qu'on ne le sait plus. - Elle va 
acheter un costume de bain. 
Pour se montrer un peu plus. -:-­
Ce ne sera pa2 dé&agréable il v01r. 
- Elles feraient mieux, toutes, de 
s'occuper de leur père. - Que fait-il ·1 
lUon. Il chasse. 11 laisM tomber sa l'ourituoi <'o rappol do ln Hible? 

Elle aussi est sollicitée lie µartirpour un 
heou pays nit ollo trouvera l'or11le11ro. 
l:'>eulenwnt l·;!iM.er lu \18'1\ ttomnntlur 
ea n1a\n pour lu1 meme. l.~ t.f'lat1 i u 

j'irai. 
Hébecca partit a ver. sas rompagnes 

sm· les chameaur amenés par Elié1er, 
Les six petites Jtavelli partiront pour 
l'Italie en t Utomobile. Comment Kn· 
hino rofusorait-ello de gau\.·or H0R 
so•urs 1lfl 1a ruino 'I 11~\lo oAt cht·f 1\~ 
funù\\o. l~llo: tloit HO sacrdïor. ~laie 

!ahri4ue ... 
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